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Ce livre est dédié 
à tousLes enfants, 

partout dans le monde, 
Les petits et les grands, 
Les noirs, les jaunes, 

les blancs, 
Les café au lait 

Qui, sans les prières 
Persévérantes de leurs mères 

Ne pourraient jamais 
invoquer 

Le Nom du Seigneur 
Et être sauvés. 

 



Note de l’Editeur 
 
Le Don d'Anne, 
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L'Opération Anne: 

Un Ministère de 
Prière pour les Mamans 

 
 
Opération Anne 
Un ministère de Jeunesse pour 
Christ International 
 
De quoi s'agit- il? 
L'opération Anne est un mouvement de prière non dénominationnel consacré à la 
mobilization et à la préparation des mamans qui, dans la prière, 
veulent donner le jour à une nouvelle generation de jeunes caractérisés par leur courage 
face au combat spirituel, leur hardiesse dans l'évangélisation, leur passion dans 
l'engagement social, leur piété de meneurs …l'image qu'ils donneront d'une vie 
chrétienne exemplaire. 
 
Objectifs de cette initiative 
la conversion 
la consécration 
la mission 
 
Comment devenir une "Anne"? 
 
1.  En s'engageant à prier tous les jours au moins quinze minutes pour vos enfants 
     et pour les enfants de votre pays. 
2.  En remplissant la petite carte insérée dans ce livret et en la retournant à l'adresse 
     indiquée. 
3.  En vous joignant aux autres " Anne " de votre secteur une fois par mois pour 
     prier ensemble pour vos enfants et ceux des autres. 
 
Comment devenir la coordinatrice des "Anne" de votre secteur? 
 
La coordinatrice doit être une "Anne" consacrée qui donne l'exemple de la prière, de son 
amour et de sa fidélité à Dieu; sa vie chrétienne doit être exemplaire et elle désire se 
former, motiver et encourager les autres mamans pour qu'elles s'investissent dans la vie 
des jeunes par la prière. 
 
1. Pour devenir Coordinatrice de Secteur, contactez par écrit  
 
 
 
 



Ce coordinateur (Jeunesse pour Christ) vous enverra un formulaire d'inscription que vous 
voudrez bien remplir et lui renvoyer. Dès réception de votre demande, celle-ci sera 
examinée dans la prière. Vous recevrez une réponse par courrier. 
 
Responsabilités d'une "Anne Coordinatrice" 
 
1.  Organiser des réunions régulières des "Anne" de votre secteur afin de  
     prier ensemble, de partager vos idées, vos encouragements, etc. 
2.  Collaborer avec le Corps de Christ. 
          Rencontres avec les pasteurs des églises et partage de la vision: leur       
          demander d'organiser une réunion avec les mamans de l'église. 
          Recruter des mères au sein de l'église. 
3.  Intercéder pour les "Anne". 
4.  Communiquer avec le Coordinateur (Jeunesse pour Christ), lui envoyer  
     une lettre mensuelle relatant les réponses aux prières, les difficultés, vos  
     questions, etc. 
5.  Préparer des séminaires de formation dans le but d'enseigner aux mamans  
    à prier avec efficacité 
6.  Rassembler les formulaires d'engagement des mamans qui veulent se      
     joindre à vous. (Ce qui vous donnera une liste de noms pour lesquels  
     intercéder. Voir Etape 3). 
 

Apropos du Don d'Anne 
 

Pourquoi la douleur d'Anne était-elle aussi intense? Qu'est-ce qui la poussait à prier jour 
et nuit? Pourquoi n'a-t-elle pas abandonné avant que Dieu ne réponde? Pourquoi… 
 
Il y a plus de questions que de réponses. Tout ce que nous savons d'Anne, nous le 
trouvons dans un peu moins de deux chapitres. Cette histoire simple des prières d'une 
maman et de sa volonté de rendre à Dieu ce qu'elle lui avait promis a préparé le chemin 
d'un des plus grands dirigeants d'Israël. L'histoire aurait pu se poursuivre différemment, 
sauf qu'Anne s'est souvenu e la promesse qu'elle avait faite à Dieu des années auparavant 
et qu'elle l'a tenu. 
 
Son héritage vit au travers de ses précieuses prières qui continuent à résonner partout 
dans le cœur des mamans. Parce qu'Anne connaissait et la peine, et la victoire deux 
choses auxquelles toute mère peut se référer. Ses prières venaient d'une foi et d'une piété 
très simples. Dans les pages de l'Ecriture son défi appelle à une consécration pure et 
simple au Seigneur. En renonçant à tout, Anne reconnaît que la source de sa force, la 
source de ses bénédictions et la source de son adoration, c'est le Seigneur. 
 
Pour la première fois dans l'Ecriture, Anne nous révèle deux noms importants de Dieu. 
Dans le livre de Stanley A. Ellisen, Knowing God (Connaître Dieu), nous lisons: le 
premier est "Seigneur des esprits" (1 Samuel 1, v. 11), une désignation utilisée presque 
300 fois dans l'Ancien Testament. Comme Moïse louait le Seigneur "Homme de Guerre" 
et Josué le voyait "Commandant de l'armée du Seigneur" (Exode 15, v. 3 ; Josué 5, v. 14) 



la prière d'Anne affirme:"Le Seigneur fait mourir et fait vivre" (1 Samuel 2, v. 6) 
annonçant sa Toute-Puissance. 
 
Anne parlait aussi du Souverain de Dieu comme "Son oint" (1 Samuel 2, v. 10) un terme 
traduit par "Messie" dans Daniel 9, v. 25 et 26 et son dérivé le nom de "Christ "dans le 
Nouveau Testament. Cette onction parle du pouvoir de l'Esprit qui permet aux hommes 
de Dieu et même au Messie d'accomplir le service de Dieu." 
 
Dans son livre, Hanna Entrusting Your Dreams to God,  Judith Couchman  fait des 
emprunts à l'enseignement de Richard Foster sur les nombreux styles de prière. Il en a 
enseigné beaucoup mais nous nous pencherons sur les cinq qui s'appliquent au précieux 
trésor des prières d'Anne. 
 
1.  Simple prière:  Nos besoins, nos désirs, nos problèmes dominent 
      l'expérience de la prière. 
2.  Prière de l'Abandonné:  Ici nous vivons une vraie désolation 
      spirituelle. Nous nous sentons abandonnés par nos amis, notre 
      conjoint et par Dieu. 
 
3.  Prière de Renoncement: Nous entrons dans un abandon plein de grâce de notre  
      propre volonté  pour nous  couler dans la volonté du Père. C'est la Prière de 
      Renoncement qui nous conduit de la lutte à la libération. 
 
4.  Prière d'Engagement: A l'autel de la Prière d'Engagement nous promettons 
     allégeance inconditionnelle, nous prenons de grandes résolutions, nous  
     promettons une sainte obéissance." 
 
 5, Prière d'Adoration: "L'adoration est l'élan spontané du cœur pour adorer,  
     honorer, magnifier et louer Dieu." 
 
Anne a vécu chaque type de prière dans les quelques courts chapitres de 1 Samuel. Son 
désir d'un enfant a dominé sa vie de prière pendant des années. C'est la Prière Simple. 
Dans l'amertume de son âme, Anne priait. C'est la Prière de l'Abandonné. Même avant 
que Dieu ne réponde, Anne a fait un vœu au Seigneur, s'Il lui donnait un fils, elle le Lui 
redonnerait. (Dieu n'a pas accompli de miracle avant qu'Anne ne renonce à la possession 
de cet enfant). C'est la Prière d'Engagement. Quand elle a laissé Samuel avec Eli, Anne 
est entrée dans un "abandon plein de grâce de sa volonté et s'est coulée dans la Sienne." 
C'est la Prière de Renoncement. Et finalement, la Prière d'Adoration jaillissant d'un cœur  
éprouvé par une grande perte vers un cœur rempli d'adoration. 
 
L'histoire d'Anne est si courte que bien des questions viennent toujours à l'esprit. Se 
pourrait-il que Dieu ait cherché une femme qui renoncerait pour Lui à son petit garçon à 
ce moment de l' histoire? Est-ce possible? Dieu aurait-Il fermé le sein d'Anne pour 
permettre qu'un miracle survienne? Se pourrait- il qu'Anne ait constamment prié dans la 
volonté de son Père pour cet enfant? 
 



Très certainement! Quand nous arrivons au point du renoncement, quand l'abandon plein 
de grâce de notre volonté fait place à l'abandon dans la Sienne, attendons-nous à un 
miracle de la part du Tout Puissant. 
 

Introduction 
 
La prière est une discipline difficile à maîtriser. Le sachant, je devrais prier et ne pas me 
souvenir des luttes de Paul quand il déclarait: "je ne fais pas ce que je voudrais faire, mais 
je fais ce que je déteste." (Romains 7, v. 15b) 
 
Je crois que pour la plupart d'entre nous nous ne prions pas parce que nous ne voyons pas 
de réponses à nos prières. J'ai retrouvé, griffonnées sur un bout de papier collé entre les 
pages de ma Bible, quelques-unes des raisons pour lesquelles nos prières restent sans 
réponse. 
 
1.  Parce que nous prions mal. (Jacques 4, v. 3) 
2.  A cause du doute et de l'incrédulité. (Matthieu 21, v. 22) 
3.  Parce que nous ne pardonnons pas .(Matthieu 6, v. 12; 14-15) 
4.  A cause d'un péché non confessé. (Esaïe 59, v. 2) 
5.  A cause de notre désobéissance. (Luc 18, v. 1) 
6.  A cause de notre peur. (Proverbes 29, v. 25) 
7.  Parce que nous comptons sur nous-mêmes. (Psaumes 86, v. 1, 7) 
8.  Parce que nous ne demeurons pas en Christ. (Jean 15, v. 7) 
9.  Parce que nous nions Sa Puissance. (2 Corinthiens 10, v. 3-5) 
 

Prier ce n'est pas discuter avec Dieu 
pour Le convaincre de modifier les choses 

selon notre idée, mais c'est un exercice 
qui nous rend capable, par Son Esprit, 

d'avancer sur Son chemin. 
-Léonard Ravenhill 

 
Bienvenue à toutes. Ma prière c'est que le Don d'Anne vous encourage à 
         * vexprimer votre dépendance de Lui 
   * vdevenir plus intime avec Lui 
   * vvous abandonner complètement à Lui en lui apportant votre 
               enfant dans la prière. 
 
L'histoire d'Anne décrit une vie de victoire au travers d'un long travail et nous voulons en 
savoir plus. Anne a-t-elle continué à prier pour Samuel même après l'avoir laissé avec 
Héli? Devinez! 
 
         Avec affection, d'une maman à une maman, Linda 
 

 



Prière d’une Maman 
 

A peine conçu, je prendrai mon enfant et je le présenterai devant le Seigneur et il y vivra 
pour toujours, serviteur du Très Saint, du Magnifique, son Seigneur Dieu. 

 
Il était à Toi dès sa conception, Ô Seigneur. C'est Toi qui a fixé ses jours et les a 

inscritsDans Ton livre. Que chaque 
mot écrit s'accomplisse. 

 
Que Tes paroles soient ses délices; qu'à jamais Tes lois Soient cachées dans son cœur afin 
qu'il ne pèche pas contre Toi. Que les paroles qui sortiront de sa bouche, que Les pensées 

de son cœur Te réjouissent, toi Son Seigneur. 
 

Parce que Tu seras sa part, et Toi seul. Parce que ce cri 
"Abba, papa" sera naturel pour lui,parce qu'il Te connaîtra, 
qu'il  voudra de Toi, qu'il aura faim de Toi,  qu'il aura soif 

de Toi, parce qu'il Te cherchera j jusqu'à ce qu'il Te trouve. 
 

Chaque jour qui passe, cet enfant, ce cadeau, offert gratuitement t'aimera en retour, Toi 
Son Seigneur Dieu, de tout son cœur, de toute son âme,  de toute sa pensée, de toute sa 

force et il aimera son prochain comme lui-même. 
 

Et quand ses jours toucheront à leur fin et que cet enfant 
aura réalisé les buts qu'avait Dieu pour lui, qu'avec crainte 
il jette un regard en arrière sur les âmes gagnées Pour le 
Royaume par la grâce immense de son Seigneur Dieu, et 

sur une âme en particulier d'où coulent des fleuves d'eau vive.  
C'est la prière de sa mère dans le Nom de Jésus. 

Amen. 
 

1 Samuel 
Chapitres 1 et 2 

Apprenons  
à connaître Anne 

 
Les Saintes Ecritures 
1 Samuel 1 
 
A Rama, dans la région montagneuse d'Efraïm, vivait un Efraïmite, du      district de 
Souf, appelé Elcana; il était fils de Yeroam, lui-même fils d'Elihou, petit- fils de Tohou et 
arrière-petit-fils de Souf. Il avait épousé deux femmes, Anne et Peninna; Peninna avait 
des enfants, mais Anne n'en avait pas. 
 



Chaque année Elcana se rendait de Rama au sanctuaire de Silo pour y adorer le Seigneur 
Dieu d'Israël et lui offrir un sacrifice. Les deux fils d'Héli, Hofni et Pinhas, étaient prêtres 
du Seigneur à Silo. Elcana avait l'habitude de donner à Peninna et à chacun de ses enfant 
un morceau de l'animal sacrifié; mais à Anne, il donnait un morceau deux fois plus gros, 
car il l'aimait     beaucoup, bien que le Seigneur ne lui ait pas accordé d'enfants. Quant à 
Peninna, l'autre femme, elle cherchait sans cesse à vexer Anne pour l'humilier de n'avoir 
pas d'enfant. Et chaque année, lorsque Anne se rendait au sanctuaire du Seigneur, la 
même scène se répétait.  Une année, comme Anne se mettait à pleurer et ne voulait rien 
manger, son mari lui demanda: 
    
  -  Anne, pourquoi pleures-tu? Pourquoi ne veux-tu rien manger?  Pourquoi     
      es-tu si triste?  Est-ce que je ne vaux pas mieux pour toi que dix fils?" 
 
Après le repas, Anne se rendit à l'entrée du sanctuaire de Silo. Le prêtre Héli était assis 
près du montant de la porte. Anne était très affligée. Tout en pleurs, elle adressa  cette 
prière au Seigneur: "Seigneur, Dieu d'Israël, vois combien je suis malheureuse! Ne 
m'oublie pas, aie pitié de moi! Donne-moi un fils, je m'engage à le consacrer pour 
toujours à ton service; ses cheveux ne seront jamais coupés." Anne pria longuement. Héli 
l'observait, il voyait ses lèvres remuer, mais n'entendait aucun son, car elle priait 
intérieurement. Héli pensa qu'elle était ivre et lui dit: 
    
   -  Resteras-tu encore longtemps dans cet état? Va faire passer ton ivresse 
      ailleurs! 
   -  Non, je ne suis pas ivre, répondit Anne. Je suis une femme malheureuse,  
      mais je n'ai pas bu. Je suis ici pour confier ma peine au Seigneur. Ne me  
      considère pas comme une femme de rien. Si j'ai prié aussi longtemps, 
      c'est parce que mon cœur débordait de chagrin et d'humiliation. 
 
Alors Héli déclara: 
     

- Va en paix. Et que le Dieu d'Israël t'accorde ce que tu lui as demandé.    
- -Et toi, répondit-elle, garde-moi ta bienveillance. 

 
Anne s'en alla et accepta de manger. La tristesse avait disparu de son visage.  
 
Tôt le lendemain matin, Elcana et sa famille allèrent se prosterner devant le Seigneur, 
puis ils retournèrent chez eux, à Rama. Elcana s'unit à sa femme Anne, et le Seigneur 
exauça la prière de celle-ci. Anne devint enceinte, puis mit au monde un fils. Alors elle 
déclara: 
    -  Puisque je l'ai demandé au Seigneur, je lui donne le nom de Samuel. 
    -  Par la suite, Elcana se rendit de nouveau à Silo avec sa famille pour y  
        offrir au Seigneur le sacrifice annuel et un sacrifice particulier qu'il avait  
       promis.  
 
Mais cette fois Anne n'alla pas avec son mari. Voici ce qu'elle lui avait expliqué: 
"J'attends que l'enfant soit sevré; alors je l'amènerai à Silo, je le présenterai devant le 



Seigneur, et il restera là pour toujours." Elcana avait répondu: "C'est bien! Puisque tu le 
juges bon, reste ici avec lui jusqu'à ce qu'il soit sevré. Que le Seigneur tienne sa 
promesse." Anne était donc restée à Rama pour allaiter son fils. 
 
Lorsqu'elle l'eut sevré, et bien qu'il fût encore tout jeune, elle l'emmena au sanctuaire du 
Seigneur à Silo. Elle et son mari avaient pris un taureau de trois ans, un sac de farine et 
une outre de vin. Ils offrirent le taureau en sacrifice, puis ils conduisirent l'enfant auprès 
d'Héli. Anne dit à Héli: 
  -  Te souviens-tu de cette femme qui se tenait un jour ici, non loin de toi,  
      pour prier le Seigneur? Aussi vrai que tu es vivant, c'était moi. Voici 
      l'enfant que je demandais dans ma prière. Le Seigneur me l'a donné. A 
     mon tour je veux le donner au Seigneur; pour toute sa vie, il appartiendra  
     au Seigneur. 
Et toute la famille se prosterna devant le Seigneur. 
 
1 Samuel 2, v. 1 à 11 

Alors Anne prononça cette prière : 
Grâce au Seigneur, j'ai de la joie plein le cœur. 

Grâce au Seigneur, j'ai la tête haute, je peux rire de mes ennemis. 
 

Je me réjouis: Dieu m'a secourue. Le Seigneur seul est saint, 
notre Dieu seul est un rocher. A part lui, il n'y a pas de Dieu. 

Ne multipliez pas les paroles hautaines, ne prononcez  
  plus de propos insolents,  

      car le Seigneur est un Dieu qui sait tout, il juge toutes  
  les actions des hommes. 

 
 Les guerriers puissants voient leurs arcs se briser  

mais ceux qui étaient faibles retrouvent de la force.  
 

Ceux qui étaient rassasiés cherchent un gagne-pain  
mais ceux qui étaient affamés n'ont plus besoin de travailler.  

La femme stérile met au monde sept enfants mais celle  
qui en avait beaucoup perd sa fécondité.  

 
Le Seigneur fait mourir et fait vivre,  

Il fait descendre dans le monde des morts ou en délivre. 
 Le Seigneur appauvrit et enrichit, il abaisse, mais il élève aussi.  

 
Il remet debout le misérable tombé à terre 

 et le malheureux abandonné sur un tas d'ordure pour leur donner 
les places d'honneur en compagnie des gens importants.  

 
Au Seigneur appartient toute la terre,  
c'est lui qui l'a posée sur ses colonnes.  

Il veille sur l'existence de ceux qui le respectent,  



mais ceux qui le renient meurent dans les ténèbres.  
 

Car un homme ne peut pas triompher par sa propre force.  
Du haut du ciel le Seigneur fait gronder le tonnerre 

 pour écraser ses adversaires, car il est le souverain juge de la terre.  
Il rend puissant le roi de son peuple, il augmente le pouvoir du roi qu'il a choisi. 

 
Après cela, Elcana retourna chez lui à Rama; mais le jeune Samuel demeura à Silo pour 

servir le Seigneur, sous la surveillance du prêtre Héli. 
 

1 Samuel 2, v. 18 à 21 
 
Quant au jeune Samuel, vêtu du pagne de lin, il accomplissait son service en présence du 
Seigneur. Chaque année, la mère de Samuel confectionnait un petit manteau et 
l4apportait 0 son fils? quand elle se rendait avec son mari 0 Silo pour offrir le sacrifice 
annuel. Héli bénissait Elcana et sa femme, et     disait à Elcana: 
   
  -  Que le Seigneur t'accorde d'avoir d'autres enfants de cette femme, pour 
      remplacer celui qu'elle lui a donné. 
 
Ensuite ils retournaient chez eux. Le Seigneur intervint en faveur d'Anne: m celle-ci mit 
au monde encore trois fils et deux filles. Quant au jeune Samuel, il grandissait devant le 
Seigneur. 
 
1 Samuel 2, v. 26 
      Quant au jeune Samuel, il continuait de grandir et  
     d'êtreapprécié tant par le Seigneur que par les hommes. 
 
1 Samuel 3, v. 1-21 
Quant au jeune Samuel, il servait le Seigneur, sous la surveillance d'Héli. En ce temps- là, 
il était rare que le Seigneur parle directement à un homme ou lui accorde une vision. 
 
Une nuit le prêtre Héli, qui était devenu presque aveugle, dormait à sa place habituelle. 
Samuel aussi dormait. Il était dans le temple du Seigneur, près du coffre sacré. Avant 
l'aube, alors que la lampe du sanctuaire brûlait encore, le Seigneur appela Samuel.  
 
Celui-ci répondit: "Oui, Maître", puis il accourut auprès d'Héli et lui dit: 
   -  Tu m'as appelé; me voici! 
   -  Je ne t'ai pas appelé, dit Héli; retourne te coucher. 
Samuel alla se recoucher.  
 
Une seconde fois le Seigneur appela: "Samuel!" L'enfant se leva et revint dire à Héli: 
  -  Tu m'as appelé; me voici! 
  -  Non, mon enfant! répondit Héli, je ne t'ai pas appelé; retourne te  
     coucher. 
 



Samuel ne connaissait pas encore personnellement le Seigneur, car celui-ci ne lui avait 
jamais parlé directement jusqu'alors. 
 
Pour la troisième fois, le Seigneur appela: 3 Samuel!" Samuel se leva, revint trouver Héli 
et lui dit: 
   - Tu m'as appelé; me voici! 
 
Cette fois Héli comprit que c'était le Seigneur qui appelait l'enfant. Il lui dit alors: 
  - Va te recoucher. Et si on t'appelle de nouveau, tu répondras: "Parle,  
    Seigneur, ton serviteur écoute!" 
Samuel alla donc se recoucher à sa place. 
 
Le Seigneur vint et se tint là comme les autres fois, il appela: "Samuel, Samuel!"  
L'enfant répondit :  
  -  Parle, ton serviteur écoute. 
 
Le Seigneur déclara à Simon: Je vais frapper Israël d'un malheur tel qu'il fera l'effet d'un 
coup de tonnerre sur ceux qui l'apprendront. Ce jour- là je réaliserai à l'égard d'Héli et de 
sa famille tous les malheurs dont je les ai menacés, sans rien négliger. Je t'ai averti que je 
condamnais sa famille pour toujours; en effet ses fils ont péché en me traitant avec 
mépris, et lui, qui savait cela, les a laissés faire. C'est pourquoi  j'ai juré à la famille d'Héli 
qui ni sacrifices ni offrandes ne pourront jamais faire oublier son péché. 
 
Samuel resta couché jusqu'au matin. Puis ail alla ouvrir les portes du sanctuaire. Il 
craignait de raconter sa vision à Héli; mais Héli l'appela:  
     -  Samuel, mon enfant! 
     -  Oui, Maître, répondit- il. 
     -  Que t'a dit le Seigneur? demanda Héli; ne me cache rien. Si tu me  
        cache un seul mot de ce que Dieu t'a dit, je veux qu'il t'inflige la plus 
        terrible des punitions. 
Alors Samuel lui raconta tout, sans rien cacher. Héli déclara: 
    -  Il est le Seigneur! Qu'il fasse ce qu'il juge bon. 
 
Samuel devint grand. Le Seigneur était avec lui, si bien qu'aucune des paroles que 
Samuel prononçait de sa part ne restait sans effet. C'est ainsi que dans tout le pays 
d'Israël, de Dan à Berchéba, on sut que Samuel était un vrai prophète du Seigneur. Le 
seigneur continua de se manifester à Silo: en effet c'est là qu'il se révélait à Samuel pour 
lui faire connaître sa parole, et Samuel transmettait cette parole à tout le peuple d'Israël. 
 
Connaître Anne 
Dans le premier chapitre de Samuel, quel désir non satisfait dans sa vie occupait chacun 
des instants d'Anne? A votre avis, pourquoi était- il si important pour Anne d'avoir des 
enfants? 
 
 
 



 
Parfois rien ne peut consoler une âme, ni parole, ni geste. Anne a-t-elle    trouvé du 
réconfort dans les paroles ou les gestes de son précieux mari? 
 
 
 
Vers quoi s'est-elle tournée pour trouver consolation et une réponse? 
 
 
 
Vous êtes-vous déjà retrouvée dans une situation désespérée    
      où Dieu ne bougeait pas, une situation sans espoir? Racontez. 
 
 
 
 
 
 
 
 
L'angoisse d'Anne était devenu immense, sa souffrance insupportable. Dans son 
amertume, Anne a pleuré et prié. Regardez bien les mots qu'elle a employés pour 
reconnaître Dieu au verset 11. Que nous indique le choix des mots qu'Anne utilise sur sa 
relation avec Dieu? 
 
 
 
 
 
Qu'est-ce qui a changé depuis le verset 7? 
 
 
 
 
 
Relevez le vœu d'Anne au verset 11. Faire un vœu signifie faire une "promesse sérieuse 
qui lie quelqu'un à un acte, un mode de comportement particulier." Chaque passage ci-
dessous donne une idée de ce que     représentait faire un vœu dans la culture hébraïque. 
Inscrivez dans une courte phrase son rapport avec faire un vœu. 
 
Genèse 28, v. 20 
 
Lévitique 27, v. 9-27 
 
Deutéronome 12, v. 6, 11 
 



Deutéronome 23, v. 21-23 
 
Psaume  22, v. 25 
 
Psaume  61, v. 8 
 
Psaume 116, v. 12-19 
 
Proverbes 20, v. 25 
 
Malachie 1, v. 14 
 
Décrivez le vœu prononcé par Anne au verset 11. Sa promesse solennelle d'offrir le petit 
garçon au Seigneur pour toujours a-t-elle ému le cœur de Dieu? 
 
 
 
 
Un miracle était en route. Le Seigneur allait de nouveau utiliser la stérilité d'une femme 
pour manifester sa puissance, son plan et son amour envers une nation. "Ce qu'il fait est 
grandiose, impossible à saisir. On ne peut pas énumérer tous ses prodiges." (Job 9, v. 10)   
Avez-vous besoin d'un miracle? Pourquoi ne pas "déverser votre âme devant le 
Seigneur"? 
 
 
 
 
 
 
Dieu est intervenu dans l'histoire d'une nation. Anne a conçu et donné naissance à un fils. 
Elle l'a appelé Samuel "parce que je l'ai demandé au Seigneur". Le Seigneur a répondu, il 
a donné, Anne devra donc rendre ce qu'elle a reçu. Quand Anne berçait son petit bébé 
dans ses bras qu'est-ce qui pouvait bien lui passer par la tête? 
 
 
 
 
 
"Dans la société d'Anne, les femmes qui faisaient un vœu étaient limitées dans leur 
décision(Nombres 30, v. 3-9). Les maris et les pères, responsables légalement de leurs 
femmes et de leurs enfants, pouvaient annuler les vœux faits par ceux dont ils avaient la 
garde." (Judith Couchman). Elcana a-t-il annulé le vœu d'Anne? Auverset 23, qu'a dit 
Elcana? 
 
 
 



Après le sevrage de Samuel (à deux ou trois ans), Ann amena Samuel vers Héli pour 
accomplir le vœu fait plusieurs années avant. "Anne embrassa Samuel une dernière fois 
et plaça les petits doigts dodus de son enfant dans la paume ridée d'Héli. Quand le petit 
garçon et le vieil homme refermèrent leurs mains, Anne crut que son cœur allait se briser. 
En abandonnant Samuel elle perdait la moitié, et même toute son âme. Pourtant elle se 
sentait inexplicablement calme… Quand le petit corps de Samuel disparut derrière la 
porte, Elcana attira Anne contre sa poitrine pour la consoler comme il l'avait fait tant de 
fois déjà. Anne inspira profondément et pendant quelques instants le mari et sa femme se 
tinrent embrassés sans un mot. 
 
Puis Anne murmura: "Elcana, je voudrais prier. J'ai besoin de passer un moment avec 
Dieu …" 
 
Quand Anne s'agenouilla pour prier, pas très loin du montant de porte où Héli se tenait il 
y avait quelques années, elle pensa fondre en larmes. Mais non, elle fut très surprise de la 
joie intérieure, au début juste un petit sursaut puis une fontaine jaillissante, enfin une 
sensation si forte et impétueuse, et elle se remit debout. Remplie de la présence de Dieu, 
elle frappa dans ses mains et se mit à chanter: (Judith Couchman) 

"Grâce au Seigneur, j'ai de la joie plein le cœur. 
Grâce au Seigneur, j'ai la tête haute, je peux rire de mes ennemis. 

Je me réjouis: Dieu m'a secourue. 
Le Seigneur seul est saint, notre Dieu seul est un rocher. 

A part lui il n'y a pas de Dieu." 
 
Dans le deuxième chapitre de 1 Samuel, lisez la prière d'adoration des versets 1 à 10. 
Pourquoi pensez-vous qu'Anne a pu adorer au lieu de pleurer? 
 
 
 
 
Relisez la prière et énumérez les noms attribués à Dieu. 
 
 
 
 
Les années suivantes, Anne a donné naissance à encore cinq enfants.  L'obéissance 
amène-t-elle la bénédiction de Dieu? Trouvez des passages qui étayent cette affirmation. 
 
 
 
 
 
Au verset 20 pourquoi Héli a-t- il béni Elcana et Anne? 
 
 
 



 
Les Ecritures disent de Samuel "qu'il grandissait devant le Seigneur" et qu'il "continuait 
de grandir et d'être apprécié tant par le Seigneur que par les hommes." (verset 26). Avez-
vous pensé à prier ainsi pour la vie de vos enfants? Trouvez les passages qui parlent 
"d'être apprécié par le Seigneur et par les hommes" et des "bénédictions de la présence de 
Dieu dans une vie". 
 
 
 
 
 
 
 
 
En examinant une tranche de la vie d'Anne, nous avons vécu une rencontre toute de 
fraîcheur avec le Dieu des miracles, le Dieu dont le Nom est le Seigneur des Armées 
(Jahvé Sabaoth) annonçant sa toute-puissance; dont le Nom est Elohim (créateur), 
annonçant son omnipotence, sa seigneurie et son suprême pouvoir, le Dieu qui n'est 
jamais lent à répondre; le Dieu qui entend les prières, est attentif et qui répond, le Dieu 
près des cœurs brisés, le Dieu qui utilise la stérilité d'une femme pour faire naître un 
prophète et un faiseur de roi, le Dieu qui fait toutes choses bien. 
 

"… depuis toujours c'est toi qui es Dieu et tu le resteras toujours." 
(Psaume 90, v. 2b) 

 
En continuant à étudier, et à glaner au travers des écritures les prières des autres, que 
nous nous sachions comprendre mieux God: 
 

Et je demande au Dieu de notre 
Seigneur Jésus-Christ, 

au Père glorieux, 
de vous donner l'Esprit 

qui vous fera comprendre et qui vous révé ler 
a Dieu de telle sorte que vous le connaîtrez. 

(Ephésiens 1, v. 17) 
 

Chapitre Un: 
Les Amis De Dieu 

 
Afin que je T'aimeParfaitement 

et queJe Te 
loue dignement. 

-Un grand serviteur   
D'autrefois 

 



Les Amis De Dieu 
 
Dieu ne fait acception de personne. Dans Actes 10, v. 34-35, Pierre dit: "Maintenant, je 
comprends vraiment que Dieu n'agit pas différemment selon les personnes : tout homme, 
de n'importe quelle nationalité, qui le respecte et fait ce qui est juste lui est agréable." 
 
TRESOR DES ECRITURES 
Le verset 34 du chapitre 10 (Bible en Français Courant): celui qui ne fait acception de 
personne, prosopoleptes: selon Strong, n° 4381: Celui qui reçoit un visage, celui qui 
prend partie en montrant du favoritisme, manifestant ses penchants, faisant preuve de 
partialité, traitant une personne mieux qu'une autre. 
 
L'amour et la grâce de Dieu sont à la portée de tous les humains parce que "tout homme 
qui croit en lui reçoit le pardon de ses péchés par le pouvoir de son nom." (Actes 10, v. 
43). Il ne fait acception de personne. 
 
Pourtant ceux qui croient en Son Nom sont devenus "amis" de Dieu s'ils font ce qu'Il 
ordonne (Jean 5, v. 13-15). 
 
Les pages suivantes sont consacrées aux "amis intimes" de Dieu qui, par leur obéissance, 
trouvent une place spéciale dans le cœur de Dieu. 
 

Le Samuel d'Anne: Le Don de Rendre ce qu'on a reçu 
Samuel, "un homme qui a Dieu pour trésor, 

Qui possédait toutes choses en Un seul". 
 

Abraham et Isaac: Le Don du Renoncement 
Abraham, un "homme qui avait tout mais ne possédait rien". 

Aucun don reçu ne l'a jamais possédé. 
 

Débora: Le Don de l'Engagement 
Débora, dont la vision n'était pas troublée par 

Le mot "impossible" mais éclairée par la Parole de Dieu. 
 

Le Samuel d'Anne 
  Le Don de Rendre ce qu'on a reçu 

                     
Anne était une femme désespérée, en pleine crise de foi. Le Seigneur avait fermé son 
sein. Le désir d'enfant d'Anne la consumait au point de ne plus se maîtriser. Son désir 
jaillit dans ses larmes, dans ses paroles, ses actions, ses prières. La souffrance 
émotionnelle était terrible, la honte insupportable, son désir inextinguible. Mais c'est une 
de ces histoires d'où proviennent les miracles… 
 
Voici l'histoire d'Anne, un cadeau pour nous. 

 



Elcana, un Lévite, préparait une fois de plus sa famille à accomplir le pèlerinage  annuel 
vers Silo où ils adoreraient et offriraient des sacrifices au Dieu Tout-Puissant. Elcana 
avait deux femmes: le nom de l'une était Anne, et de l'autre Peninna. Peninna avait reçu 
beaucoup d'enfants mais le Seigneur avait fermé le ventre d'Anne. Et parce que le 
Seigneur avait fermé le ventre d'Anne, sa rivale la provoquait sans cesse pour la mettre en 
colère. Et cela se produisait année après année. 
   

La stérilité  
"une malédiction de Dieu" 

 
A l'époque de l'Ancien Testament, "les Israélites estimaient que les enfants constituaient 
une bénédiction particulière du Seigneur et reconnaissaient Son pouvoir d'ouvrir ou de 
fermer le ventre d'une femme. Les femmes qui ne pouvaient pas avoir d'enfants étaient           

considérées comme des sous-femmes,incapables d'accomplir leur rôle  
divin sur terre." 

Tiré de Femmes de la Bible - Ann Spangler et Jean Syswerde 
 

Alors qu'elle adorait Dieu à Silo, pleine d'amertume, Anne pleura beaucoup et   supplia le 
Seigneur. Combien de temps, ô Seigneur, jusqu'à ce que tu répondes à ma prière: "O 
Seigneur Tout-Puissant, si tu voulais seulement jeter un regard sur la misère de ta 
servante et te souvenir de moi, et ne pas oublier ta servante mais lui donner un fils, alors 
je le donnerais au Seigneur pour tous les jours de sa vie et le rasoir ne passera pas sur sa 
tête." 
 
Héli, le prêtre, observait les lèvres d'Anne qui bougeaient mais il n'entendait pas sa voix. 
Pensant qu'elle était ivre, Héli s'adressa à Anne. Anne ne pouvait plus se rendre ridicule. 
Elle parla et dit: "Je suis une femme profondément troublée. Je n'ai bu ni vin ni bière, je 
répandais mon âme devant le Seigneur. Ne prends pas ta servante pour une mauvaise 
femme. J'ai prié ici à cause de ma grande angoisse et de ma peine." Alors Héli la bénit et 
pria pour que Dieu accorde à Anne ce qu'elle Lui demandait. Tôt le lendemain, ils se 
levèrent et adorèrent le Seigneur et retournèrent chez eux. Elcana coucha avec sa femme 
Anne et le Seigneur se souvint d'elle. ("Le Seigneur se souvint d'elle" ne veut pas dire 
qu'Il l'avait auparavant oubliée, mais qu'Il allait maintenant apporter la réponse aux 
prières d'Anne et accomplir Ses desseins grâce à un enfant appelé Samuel,"entendu de 
Dieu"). 
 
Anne donna naissance à un petit garçon. Dès que Samuel fut sevré, Anne se souvint de 
son vœu au Seigneur et emmena le petit garçon à la maison du Seigneur à Silo. Après y 
avoir offert  un sacrifice au Seigneur, elle conduisit Samuel vers Héli et lui dit: "Aussi 
sûrement que tu vis, mon seigneur, je suis la femme qui se tenait ici, à tes côtés et priait le 
Seigneur. Je priais pour cet enfant et le Seigneur m'a accordé ce que je lui demandais. 
Alors maintenant je le donne au Seigneur. Il sera consacré au Seigneur toute sa vie." 
 
Ce qu'Anne pensait devoir être une période de grand chagrin fut, en fait, un moment de 
grande joie. Sa douleur s'est changée en louange à son Seigneur, son Rocher. 

"Grâce au Seigneur, j'ai de la joie plein le cœur. 
Grâce au Seigneur, j'ai la tête haute… 



Le Seigneur seul est saint, notre Dieu seul est un rocher. 
A part lui, il n'y a pas de Dieu." 

 
Le petit Samuel d'Anne est resté auprès d'Héli le prêtre et a servi le Seigneur. Mais 
Samuel ne connaissait pas encore le Seigneur. Le Seigneur vint une nuit vers Samuel et 
se mit à parler en l'appelant par son nom. Samuel, qui ne reconnut pas qui l'appelait, alla 
trois fois vers Héli pour savoir si c'était lui qui l'avait appelé. Finalement, Héli comprit 
que c'était le Seigneur qui appelait Samuel. Il dit à Samuel d'aller se recoucher et, si la 
Voix parlait de nouveau, de répondre: "Parle Seigneur, car ton serviteur écoute." Et c'est 
ainsi que le Seigneur commença à Se révéler à Samuel par la parole. 
 
Samuel continua à grandir en stature et en grâce devant le Seigneur et les hommes et il 
arriva à une grande intimité dans sa relation Dieu avec l'homme. 
 
Samuel, "un homme qui a Dieu pour trésor,  
qui avait toutes choses en Un seul." 
 
Prière de Renoncement d'une Mère 
Ô Seigneur, je t'abandonne ce grand don si généreux que tu m'as fait. Je te le présente et 
que cet enfant Te serve pour toujours, toi Son Seigneur et Te connaisse intensément. 
Amen. 
 
Abraham et Isaac 
Le Don du Renoncement 
 
Abraham était âgé quand Isaac est né, assez âgé pour être son grand-père et l'enfant 
devint immédiatement les délices et l'idole de son cœur. Du moment où il se baissa pour 
prendre avidement dans ses bras la petite forme, il devint l'esclave passionné de son fils. 
Dieu fut mécontent et critiqua la force de cette affection. Et ce n'est pas difficile à 
comprendre. Le bébé d'Abraham représentait tout ce qu'il y avait de sacré pour son cœur 
de père: les promesses de Dieu, les pactes, les espoirs au fil des ans et le long rêve 
messianique. En le regardant grandir, devenir adolescent, le cœur du vieil homme était de 
plus en plus attaché à la vie de son fils jusqu'à ce que cette relation devienne dangereuse. 
C'est alors que Dieu s'en mêla pour sauver le père et le fils des conséquences d'un amour 
non purifié. 
 
"Maintenant, prends ton fils," dit Dieu à Abraham, "ton fils unique Isaac, celui que tu 
aimes, et va dans le pays de Moria. Là offre- le en offrande brûlée sur une des montagnes 
que je t'indiquerai." (Genèse 22, v. 2). L'auteur sacré nous épargne le spectacle de 
l'agonie de cette nuit, sur les pentes près de Berchéba quand l'homme âgé s'expliquait 
avec son Dieu, mais avec un peu d'imagination nous nous représentons avec crainte la 
forme courbée luttant convulsivement toute seule sous les étoiles. Il est possible que 
personne d'autre qu'Abraham, jusqu'au Plus Grand qui lutta dans le Jardin de 
Gethsémané, n'ait connu pareille étreinte mortelle de l'âme. Si seulement l'homme avait 
eu le droit de mourir, lui! Cela aurait été mille fois plus facile, il était si vieux maintenant 
et mourir n'aurait pas été une grande épreuve pour quelqu'un qui avait marché si 



longtemps avec Dieu. D'ailleurs, il aurait eu un dernier et doux plaisir à sentir sa vision se 
voiler sur la silhouette de son vigoureux fils qui vivrait pour continuer la ligner 
d'Abraham et accomplirait ainsi les promesses de Dieu faites longtemps avant à Our en 
Chaldée. 
 
Comment pourrait- il tuer le garçon! Même s'il arrivait à ce que son cœur blessé et révolté 
y consente, comment réconcilier cet acte avec la promesse: "ta semence sera appelée en 
Isaac"? C'était l'épreuve du feu pour Abraham et il ne faiblit pas dans le creuset. Alors 
que les étoiles brillaient encore comme d'intenses petits points blancs au-dessus de la 
tente où reposait Isaac endormi, et longtemps avant que l'aube grise ait commencé à 
éclairer l'orient, le vieux saint homme avait pris sa résolution. Il offrirait son fils comme 
Dieu le lui avait indiqué et il ferait confiance à Dieu pour le ressusciter des morts. C'est, 
comme le dit l'auteur des Hébreux, la solution que son cœur douloureux trouva dans la 
nuit sombre et il se leva "de bon matin" pour mener à bien le projet. Il est beau de voir 
que, alors qu'il se trompait sur la méthode de Dieu, il avait correctement senti le secret de 
Son grand cœur. Et la solution s'accorde bien avec les Ecritures du Nouveau Testament: 
"car celui qui perdra sa vie pour moi la retrouvera." Dieu laissa le vieil homme si 
malheureux arriver au point où il savait qu'il n'y avait pas d'échappatoire et ensuite 
l'empêcha de porter la main sur l'enfant. Il dit maintenant en fait au patriarche ébahi: 
"C'est très bien, Abraham Je n'ai jamais eu l'intention de te faire vraiment tuer le garçon. 
Je voulais seulement l'arracher du temple de ton cœur pour que je puisse y régner sans 
partage. Je voulais corriger cet amour dénaturé. Maintenant, tu peux avoir l'enfant sain et 
sauf. Prends-le et retourne à ta tente. Maintenant je sais que tu crains Dieu en voyant que 
tu n'as pas refusé de Me donner ton fils, ton fils unique." 
 
Alors le ciel s'ouvrit et on entendit une voix lui disant: "Aussi vrai que je suis Dieu, je 
jure de te bénir en rendant tes descendants aussi nombreux que les étoiles dans le ciel ou 
les grains de sable au bord de la mer. Tes descendants s'empareront des cités de leurs 
ennemis. A travers eux je bénirai toutes les nations de la terre parce que tu as obéi à mes 
ordres." (Genèse 22, v. 16-18) 
 
Le vieil homme de Dieu leva la tête pour répondre à la Voix et se tint là, sur la montagne, 
fort, pur et grand, un homme mis à part par le Seigneur avec un traitement particulier, 
celui d'ami et de préféré du Très Haut. C'était maintenant un homme totalement soumis, 
un homme tout à fait obéissant, un homme qui ne possédait rien. Il avait concentré tout 
son ego dans la personne de son cher fils et Dieu l'avait débarrassé de cela. Dieu aurait pu 
commencer son œuvre par l'extérieur de la vie d'Abraham pour arriver au centre. Il a 
préféré couper directement au cœur et tout terminer rapidement par un acte douloureux 
de séparation. La blessure a été cruelle, mais elle a été efficace." 
 

Abraham…"un homme qui avait tout mais ne possédait rien". 
Aucun don reçu ne le possédait plus. 

 
 
 
 



Prière de Repentance d'une Mère 
Parce que mon enfant est un don auquel je me suis étroitement attachée. Mes mains 
s'accrochent, mon cœur saigne mais je sais que je dois Te donner cet enfant, ô Dieu 
miséricordieux pour que Toi seul tienne la meilleure place d'honneur dans mon cœur. 
Arrache tout trésor que j'ai tenu trop fort. Viens et prends-en la place, mon Seigneur. 
 
 
Débora  
Le don de l'Engagement 
 
Débora, dont le nom signifie "abeille" était  à la fois prophète et juge d'Israël. Elle atteint 
cette position à une période où les tribus du nord d'Israël étaient opprimées par la 
domination des Cananéens et l'assujettissement accablant à son roi, Yabin. Dieu la 
nomma "mère" de Son peuple qui "étaient tombé à cause de sa désobéissance et de son 
manque de fidélité à son Dieu dans le Pays Promis." Mais Dieu, dans sa grâce,       
propulsa cette femme sur le devant de la scène, une femme connue pour sa modestie, sa 
sagesse et sa volonté de servir. 
 
En toute circonstance le service de Débora comme juge était épuisant et permanent mais 
Débora trouvait le temps d'écouter la voix de Dieu. "Alors que, au cours des ans elle avait 
démontré sa fidélité dans cet appel important, Dieu l'appela à une mission plus grande 
encore: délivrer Son peuple du joug des Cananéens." 
 
Juges 4 
 
Après la mort d'Ehoud, les Israélites firent de nouveau ce qui déplaît au Seigneur. Le 
Seigneur les livra à Yabin, un roi cananéen qui résidait dans la ville de Hassor. Le chef de 
son armée était Sisra, qui habitait Harochet-Goïm. Yabin possédait neuf cents chars de 
fer et il opprima durement les Israélites pendant vingt ans. Alors ceux-ci appelèrent le 
Seigneur au secours. A cette époque, Débora, femme de Lapidot, qui était prophétesse, 
rendait la justice en Israël. Elle siégeait sous un palmier, appelé ensuite palmier de 
Débora, entre Rama et Béthel, dans la région montagneuse d'Efraïm. C'est là que les 
Israélites venaient la consulter. Un jour, Débora convoqua Barac, fils d'Abinoam, de 
Quédech dans le territoire de Neftali. Elle lui dit: 
   -  Voici ce que le Seigneur Dieu d'Israël t'ordonne: "Va recruter dix mille  
      hommes dans les tribus de Neftali et de Zabulon et conduis- les sur le 
      mont Tabor. J'inciterai Sisra, chef de l'armée de Yabin, à venir au   
      torrent de Quichon pour t'attaquer avec ses chars et ses troupes: je le 
      livrerai en ton pouvoir. 
   -  Barac répondit à Débora: 
   -  Si tu viens avec moi, j'irai, mais, si tu ne viens pas, je refuse de m'y 
      rendre. 
  -   Je t'accompagnerai donc, déclara-t-elle, cependant tu ne tireras aucune 
      gloire de cette expédition, car c'est à une femme que le Seigneur livrera  
      Sisra. 
 



Débora se rendit à Quédech avec Barac. Celui-ci y rassembla les tribus de Neftali et de 
Zabulon. Dix mille hommes décidèrent de le suivre, et Débora elle-même partit aveclui. 
Près de Quédech se trouvait Héber, le Quénite. Il s'était séparé des autres Quénites 
descendant de Hobab, le beau-frère de Moïse et il avait planté sa tente à côté du chêne de 
Saananim. 
 
Sisra apprit que Barac, fils d'Abinoam, était monté sur le Tabor. Il rassembla ses neuf 
cents chars de fer et tous ses hommes à Harochet-Goïm, puis, de là, ils se rendirent au 
torrent de Quichon. Alors Débora dit à Barac: 
   -  En route! C'est aujourd'hui que le Seigneur va te livrer Sisra. Le  
      Seigneur lui-même marche devant toi! 
 
Barac descendit du mont Tabor à la tête de ses dix mille hommes. Il se lança à l'attaque et 
le Seigneur mit en déroute devant lui Sisra, tous ses chars et toutes ses troupes. Sisra 
abandonna son char et s'enfuit à pied. Barac poursuivit les chars et l'armée ennemis 
jusqu'à Harochet-Goïm. Les troupes de Sisra furent massacrées: il n'en resta pas un seul 
homme. 
 
Sisra s'enfuit en courant jusqu'à la tente de Yaël, femme de Héber le Quénite, parce que 
la paix régnait entre la famille de Héber et le roi Yabin de Hassor. Yaël sortit au-devant 
de Sisra et lui dit: 
   -  Entre ici, mon général, entre chez moi. N'aie pas peur! 
 
Il entra dans sa tente et elle le cacha sous une couverture. Il lui dit: 
   -  S'il te plaît, donne-moi un peu d'eau à boire; j'ai soif. 
 
Elle ouvrit l'outre contenant du lait et lui donna à boire, puis elle remit la couverture sur 
lui. 
 
Il lui dit encore: 
   -  Reste à l'entrée de la tente et si on vient te demander: "Y a-t-il quelqu'un  
      ici?", tu répondras: "Non." 
 
Sisra, épuisé de fatigue, s'endormit profondément. Yaël prit alors un marteau et un piquet 
de la tente, et s'approcha doucement de lui. Elle lui transperça la tête avec le piquet qui 
s'enfonça dans le sol. Sisra en mourut. Là-dessus, Barac, qui était à la poursuite de Sisra, 
arriva. Yaël sortit au-devant de lui et lui dit: 
   -  Viens, je te ferai voir l'homme que tu cherches. 
 
Il entra dans la tente et découvrit Sisra étendu mort sur le sol, la tête transpercée par le 
piquet de tente. 
 
Ce jour- là, Dieu permit aux Israélites de remporter la victoire sur Yabin, le roi cananéen. 
Ils s'acharnèrent de plus en plus contre lui et réussirent finalement à le tuer. 
 
 



Juges 5 
      
Ce jour-là, Débora et Barac, fils d'Abinoam, chan tèrent lecantique que voici:  
 
En Israël, chacun est prêt pour la guerre, le peuple s'est offert à combattre: Remerciez le 
Seigneur!  
 
Vous, les rois, vous, les souverains, Prêtez une oreille attentive!  Je vais chanter un 
cantique En l'honneur du Seigneur, le Dieu D'Israël.   
 
Seigneur, quand tu es venu du pays d'Edom, quand tu es descendu des monts de Séir, la 
terre s'est mise à trembler, les nuages ont déversé leur eau, du ciel a ruisselé une pluie 
abondante, les montagnes ont vacillé devant toi, le Seigneur du Sinaï, le Dieu D'Israël. A 
l'époque de Chamgar, fils d'Anat, a l'époque de Yaël, les caravanes désertaient le pays, 
les voyageurs suivaient des chemins détournés.  Il n'y avait plus de chefs, plus de chefs 
dans le pays d'Israël, jusqu'à ce que j'apparaisse, moi, Débora, et que je sois comme une 
mère pour Israël. Le peuple choisissait des dieux Nouveaux et aussitôt la guerre éclatait. 
Mais à peine trouvait-on un bouclier ou une lance pour quarante mille hommes en Israël.  
Mon cœur est avec les commandants d'Israël et avec les engagés volontaires du Peuple. 
Remerciez le Seigneur!   
 
Vous qui montez de blanches Anesses, vous qui êtes assis sur des tapis, vous qui 
cheminez sur les routes, proclamez- le! Près des abreuvoirs, ceux qui Distribuent l'eau 
Célèbrent les bienfaits du Seigneur, ses bienfaits envers les chefs D'Israël, lorsque le 
peuple a pris position Aux portes de la ville. Réveille-toi, Débora, et interviens, Lève-toi, 
entonne un chant de Guerre. Debout, Barac, fils d'Abinoam, Ramène tes prisonniers!  
 
Les survivants ont rejoint les chefs, le peuple du Seigneur s'est rassemblé Auprès de lui, 
comme des héros. Les vainqueurs des Amalécites Sont venus d'Efraïm. Benjamin les a 
suivis Et s'est mêlé à leurs troupes. Le clan de Makir a fourni des chefs Et la tribu de 
Zabulon des officiers. Les chefs d'Issakar ont rejoint Débora; Issakar, fidèle à Barac, S'est 
précipité à sa suite dans la plaine. Mais dans les clans de Ruben On a tenu des discussions 
sans fin.  Pourquoi êtes-vous restés près des enclos A écouter les bergers appeler leurs 
troupeaux?  Oui, dans les clans de Ruben On a tenu des discussions sans fin. En Galaad, à 
l'est du Jourdain, les tribus n'ont pas bougé. La tribu de Dan est demeurée à proximité de 
ses navires, celle d'Asser est restée de même au bord de la mer, près de ses ports. Les 
gens de Zabulon, eux, tout comme ceux de Neftali, ont accepté d'affronter la mort sur les 
champs de bataille.  
 
Les rois ennemis, les rois de Canaan, Ont lancé une attaque contre Taanak, Près des 
sources de Méguiddo, mais ils n'ont obtenu ni butin ni argent! 
 
Du haut du ciel, les astres ont pris part à la bataille, en suivant leur chemin, ils ont 
combattu Sisra. Le torrent qui coule depuis si longtemps, le torrent de Quichon, a balayé 
les ennemis. Marchons hardiment au combat! Alors les chevaux ont passé au galop, 
Martelant le sol de leurs sabots.  Maudissez la ville de Méroz, proclame l'ange du 



Seigneur, Maudissez- la, maudissez ses habitants, car ils ne sont pas venus à l'aide du 
Seigneur, Ils n'ont pas combattu avec ses Vaillants guerriers. 
 
Bénie soit, parmi toutes les femmes, Yaël, femme de Héber le Quénite, oui, bénie       
soit-elle, parmi toutes les femmes qui habitent sous tente. Sisra lui demanda de l'eau, elle 
lui donna du lait, du lait crémeux dans une coupe magnifique.  Puis d'une main elle 
empoigna un piquet, de l'autre elle saisit le marteau de l'ouvrier. Elle frappa Sisra, elle lui 
fendit le crâne, elle lui transperça la tête. Il s'affaisse devant elle, il s'écroule, il reste 
étendu à ses pieds sur le sol; il s'affaisse, il s'écroule, il est mort.  
 
La mère de Sisra regarde par la fenêtre, a travers le treillis, elle se lamente: "Pourquoi son 
char se fait- il attendre? Pourquoi tarde-t-il à venir? "Le se répète sans cesse la réponse de 
ses compagnes les plus sages: "Les soldats amassent le butin, sûrement, ils sont en train 
de le partager: une jeune fille ou deux pour chaque guerrier, des étoffes teintes et brodées 
pour Sisra, oui, une étoffe à double broderie pour entourer le cou du vainqueur."   
 
Que tous tes ennemis, Seigneur, meurent comme est mort Sisra, mais que tes amis soient 
comme le soleil quand il se lève dans tout son éclat!  Et le pays connut la paix pendant 
quarante ans.  
 

Débora dont la vision n'était pas troublée par le mot "impossible"  
mais éclairée par la Parole de Dieu. 

 
Prière d'Engagement d'une Mère 
Mon Seigneur, je Te donne la permission d'agrandir mon cœur pour embrasser la 
jeunesse de mon pays. Tout comme Débora qu'on appelait la "mère" de la nation, je 
désire la même chose, mais en toute humilité, sur mes genoux. Mon âme est décidée! 
Augmente ma foi pour croire que tes prodiges sont insondables, qu'on ne peut compter 
tes miracles (Job 9, v. 10), que les âmes sont innombrables et que ce soit pour Ta gloire, 
Ton honneur, et Ta louange uniquement. Au nom de Jésus. Amen. 
 

Chapitre Deux: 
L'Art de la 

Prière Personnelle  
 

Le cœur de la prière, 
ce n'est pas de changer la volonté de Dieu, 

mais de la trouver. 
-Sam Shoemaker 

 
L’Art de la prière Personnelle 
 
"Je suis la vigne, vous êtes les rameaux. Celui qui demeure uni à moi, et à qui je suis uni, 
porte beaucoup de fruit, car vous ne pouvez rien faire sans moi. Celui qui ne demeure pas 
uni à moi est jeté dehors, comme un rameau, et il sèche; les rameaux secs, on les ramasse, 



on les jette au feu et ils brûlent. Si vous demeurez en moi et que mes paroles demeurent 
en vous, demandez ce que vous voulez et vous l'aurez. Voici comment apparaît la gloire 

de mon Père: quand vous portez beaucoup de fruit et que  
vous vous montrez ainsi mes disciples ..." 

(Jean 15, v. 5-8) 
 

"Ainsi le Père vous donnera tout ce que vous lui demanderez en mon nom." 
(Jean 15, v. 16b) 

 
Demeurer en Christ et rester dans Sa Parole est la condition préalable avant de "demander 
dans l'idée de recevoir". Demeurer, en Grec, signifie "rester (dans un endroit, un état, une 
relation ou une attente donnés): - continuer, être présent, subsister, s'attarder. Quand nous 
demeurons en Christ et dans Sa Parole, nos prières sont efficaces (Jean 15, v. 7), le fruit 
que nous portons est à la gloire de Dieu (Jean 15, v. 8) et notre joie est parfaite (Jean 15, 
v. 11). 
 
Enseignement de Jésus sur la Prière 
 
Dans Luc 11, verset 1, vous voyez Jésus en train de prier et ses disciples qui, ou 
l'attendent, ou se mettent eux aussi à prier. Un de Ses disciples se montre curieux. Il 
regarde et écoute les paroles de Jésus quand il prie Son Père. Il se souvient tout de suite 
que Jésus s'adressant à un groupe de Juifs, disait: "Je vous le déclare, c'est la vérité: le 
Fils ne fait rien par lui-même; il ne fait que ce qu'il voit faire au Père. Tout ce que le Père 
fait, le Fils le fait aussi. (Jean 5, v. 19). Le disciple aurait pu penser: "Alors comment 
Jésus peut- il "voir" ce que le Père fait si ce n'est en priant et en demandant que Son Père 
lui révèle sa volonté?" 
 
Ses disciples ont demandé énormément de choses à Jésus. Mais pendant deux ans, une 
requête est restée: "Seigneur, enseigne-nous à prier". Après avoir, pendant des années, vu 
Jésus donner l'exemple de la façon de prier à ceux qui Le suivaient, quelqu'un pose la 
question. Oh, comme ces quelques mots ont dû encourager Jésus! Parce qu'Il savait très 
bien que cet enseignement serait vital dans leur relation avec le Père. Et donc ... Jésus 
commença: "Voici comment vous devez prier: 

"Notre Père qui es aux cieux, 
Que Ton Règne vienne, 
Que Ta volonté soit faite 

Sur la terre comme au ciel. 
Donne-nous aujourd'hui notre pain de ce jour, 

Pardonne-nous nos offenses 
Comme aussi nous pardonnons à ceux qui nous ont offensés. 

Et ne nous soumets pas à la tentation 
Mais délivre-nous du mal. 

Car c'est à Toi qu'appartiennent 
Le Règne, la Puissance et la Gloire, 
Pour les siècles des siècles. Amen. 

(Matthieu 6, v. 9-13) 
(Traduction Œcuménique de la Bible © Société Biblique Française et Edition du Cerf) 



 
Tout d'abord, nous devons parler au Père du Père, de Sa personne, de Son programme et 
de Son but: "Que Ton nom soit sanctifié, que Ton Règne vienne, que Ta volonté soit 
faite." Ensuite nous parlons au père de Sa famille - les besoins de ses enfants, pour qu'Il 
pourvoie, qu'Il pardonne, qu'Il protège: "Donne-nous aujourd'hui la nourriture nécessaire, 
pardonne-nous le mal que nous avons fait comme nous pardonnons à ceux qui nous ont 
fait du mal.  Et ne nous expose pas à la tentation." 
 
Paternité de Dieu: "Notre Père" 
 

Cependant quelques-uns l'ont reçu et ont cru en lui; 
il leur a donné le droit de devenir enfants de Dieu. 

(Jean 1, v. 12) 
 
Quand les chrétiens se prosternent devant Dieu et l'appellent Père, ils reconnaissent que, 
au cœur de l'univers, il n'y a pas seulement une puissance extrême, mais aussi un amour 
extrême. Le début "Notre Père qui es aux cieux", non seulement reconnaît l'intimité que 
nous avons avec Dieu notre Père, mais parle aussi de la crainte que nous devrions avoir 
de venir à Lui dans la prière. Jésus dit que Celui vers lequel nous venons comme vers un 
Père est le Dieu souverain des cieux, le Dieu de tous pouvoirs, le Dieu de toutes autorités. 
 
La Bible maintient la tension entre intimité et crainte. L'auteur des Hébreux dit: 
"Approchons-nous donc avec confiance du trône de Dieu, où est la grâce. Nous y 
recevrons le pardon et y trouverons la grâce nécessaire pour être secourus au bon 
moment." (Hébreux 4, v. 16). Le fait de venir vers un trône devrait nous remplir de 
crainte. Mais parce qu'il s'agit d'un trône de grâce, on peut l'approcher. Le Dieu souverain 
et tout-puissant de l'univers nous a autorisés, à cause de Jésus Christ, à nous approcher de 
Lui dans la prière et à nous adresser à Lui comme à un Père. 
 
La Personne de Dieu: "Que Ton nom soit sanctifié" 
 

Qu'ils comptent sur toi, 
Ceux qui savent 

qui tu es! 
(Psaume 9, v. 10) 

Quand nous disons "Que Ton nom soit sanctifié", nous parlons de la personne, du 
caractère de Dieu. Qu'il soit sanctifié signifie "mis à part, faire quelque chose de spécial." 
Quand nous disons "que Ton nom soit sanctifié", nous prions pour que Dieu soit Dieu 
pour nous, pour qu'Il ait une place à part dans nos prières de façon à ce qu'il soit clair que 
nous vénérons Dieu. 
 
Le nom de Dieu est saint et on doit lui parler avec respect. Dieu est: 
 
Souverain: 
Dieu est l'ETRE Suprême de l'Univers. Il a toute autorité et tout pouvoir de décision. 
(Psaume 83, v. 18; Matthieu 28, v. 18; 1 Corinthiens 12, v. 11) 



 
Equitable 
Dieu est équité absolue et bonté parfaite, sans péché, parfait dans Son caractère et Sa 
personne comme dans Ses attitudes et Ses actions. (Esaïe 51, v. 8; 1 Jean 2, v. 1. Jérémie 
23, v. 6) 
 
Juste 
Dieu est juste dans tous les commandements qu'Il donne et dans toutes les décisions qu'Il 
prend. Il est impossible pour Lui d'être injuste envers quiconque. (Deutéronome 32, v. 4; 
II Timothée 4, v. 8; Jean 16, v. 8) 
 
Amour 
Dieu et l'amour éternel qui ne change pas. Il ne dépend pas de ses émotions pour soutenir 
ou exprimer Son amour. (1 Jean 4, v. 8; Jean 13, v. 34, 35; Romains 5, v. 5) 
 
Eternel 
Dieu est ! Il est existence absolue, Celui qui est par Lui-même, le grand JE SUIS (Exode 
3, v. 14) qui n'a ni commencement ni fin. (1 Jean 5, v. 11; Apocalypse 1, v. 8) 
 
Omniscient 
Dieu sait tout. Infini en sagesse et en compréhension. (Job 37, v. 16; Jean 18, v. 4; Esaïe 
11, v. 2) 
 
Omniprésent 
Dieu est partout. (Jérémie 23, v. 23, 24; Matthieu 28, v. 20; Psaume 139, v. 7) 
 
Omnipotent 
Dieu est tout puissant, sans limite dans Ses possibilités et dans Son autorité. (Romains 1, 
v. 20; Romains 1, v. 4; Actes 1, v. 8) 
 
Immuable 
Dieu ne change pas. Il n'est ni capable, ni susceptible de changement, donc Il représente 
la stabilité absolue. (Jacques 1, v. 17; Hébreux 13, v. 8; Jean 14, v. 6) 
 
Vérité 
Dieu est la vérité absolue. Il dit ce qu'Il veut dire et veut dire ce qu'Il dit. (Jean 7, v. 28; 
Jean 14, v. 6; 1 Jean 5, v. 6) 
 
Noms de Dieu 
Tiré de "Les Noms de Dieu" par Nathan Stone 
 
Un nom impose certaines limitations. Il signifie qu'un objet, une personne est ceci et pas 
cela, qu'il ou elle est ici et pas là. Et si les Cieux des cieux ne peuvent contenir Dieu, 
comment un nom pourrait- il Le décrire? Malgré tout, l'Ancien Testament comporte un 
certain nombre de noms et de noms composés pour Dieu qui Le révèlent sous certains 
aspects de Son caractère et de ses rapports avec l'humanité. 



 
Adonaï (Seigneur, Maître) 
Confirme l'idée d'une trinité et est traduit par "Seigneur", ce qui signifie possession, ou 
autorité et révèle la vérité, à savoir que Dieu possède chaque membre de la famille 
humaine et que, donc, il réclame une obéissance sans réserve de tous. 
 
El 
Puissant, fort, éminent, omnipotent, transcendant. Le mot "El" en lui-même est traduit par 
"Dieu" et indique fréquemment, selon la situation, le grand pouvoir de Dieu. 
 
Elohim (Créateur) 
Contient l'idée d'un pouvoir créatif, d'autorité, de toute puissance et de souveraineté, le 
pouvoir et la gloire suprêmes de Son Être. Elohim, en tant que nom, est souvent utilisé 
dans les Ecritures pour la Trinité à jamais bénie par laquelle elle se représente elle-même 
comme sous l'obligation d'un serment à remplir certaines conditions. 
 
El-Shaddaï (le Tout-Suffisant et Dieu Tout-Puissant) 
Le bienfaisant, celui qui accorde avec abondance les pouvoirs, les dons, les bénédictions 
et le fruit dans le service. Shaddaï signifie celui qui nourrit, pourvoit, satisfait. Quand il 
est relié au mot d'El, pour Dieu,) il devient alors Le Puissant qui nourrit, satisfait, 
pourvoit. 
 
Jahvé (Celui qui existe par Lui-Même, le SEIGNEUR) 
Révèle Dieu l'éternel, celui qui existe par lui-même, le Dieu de la révélation, le Dieu des 
vertus morales et spirituelles: justice, sainteté, amour et donc Rédemption, le Dieu qui 
entretient des relations d'alliance avec Israël par contraste avec Elohim, nom général de 
Dieu en relation avec toutes les nations. 
 
Dans les noms ci-dessous, nous voyons une révélation progressive de Jahvé qui satisfait 
tout besoin quand il se manifeste dans la vie de Ses rachetés: sauver, soutenir, affermir, 
sanctifier. Et pas seulement les rachetés de maintenant, mais les saints de Dieu de toutes 
les époques. 
 
Jahvé-Jireh (Dieu pourvoira) 
Jahvé a magnifiquement pourvu au salut de l'homme par le sacrifice de Son fils unique, le 
Seigneur Jésus Christ. 
 
Jahvé-M'Kaddesh (Le Seigneur qui sanctifie) 
Le mot "kaddesh" est à isoler. L'idée est le mieux rendue par les mots "sanctifier"  
et le mot "saint" est utilisé pour ce qui est mis à part, ce qui est béni. C'est la gloire, la 
beauté de Sa sainteté que Dieu veut nous communiquer. 
 
Un théologien écossais écrit: "C'est l'équilibre…de tous les attributs de la Déité. Le 
pouvoir sans la sainteté dégénérerait et deviendrait de la cruauté; l'omniscience sans la 
sainteté deviendrait du talent; la justice sans la sainteté se dégraderait pour devenir 



vengeance et la bonté sans sainteté serait une passion sans retenue faisant plus de mal que 
de bien." 
 
Jahvé-nissi (Le Seigneur Ma Bannière) 
Une bannière, autrefois, n'était pas forcément un drapeau comme ceux que nous utilisons 
actuellement. Le mot utilisé ici pour bannière est traduit selon les cas par poteau, 
enseigne, étendard et pour les Juifs c'est aussi un mot pour "miracle". Comme enseigne, 
ou étendard, c'était un signe pour que le peuple de Dieu se rallie à Lui. Il était dressé pour 
Sa cause, Son combat. C'était un signe de délivrance, de salut. Jahvé est la bannière de 
notre combat et l'immense pouvoir de Dieu pour sauver. 
 
Jahvé-rohi (Le Seigneur mon Berger) 
Rohi signifie nourrir, ou mener paître comme un berger le fait pour son troupeau.  Jahvé-
rohi n'est pas seulement le Berger de Son peuple, il est mon berger. En tant que Dieu de 
l'individu, Il était extrêmement personnel. 
 
Jahvé-raphé (Le Seigneur guérit) 
Raphé signifie restaurer, guérir, soigner ou médecin, pas seulement au sens physique 
mais au sens moral et spirituel également. La volonté et le pouvoir ainsi que le désir 
ardent sont présents dans le Jahvé qui guérit. 
 
Jahvé-shalom (Le Seigneur est Paix) 
Jahvé dans Sa personne représente la paix parfaite. Il faut qu'Il le soit s'il doit être la 
source de la paix pour l'humanité. 
 
Jahvé-shammah (Le Seigneur est Là) 
Jahvé-shammah est la promesse et le gage de l'accomplissement de ce but dans le repos et 
la gloire finale de l'homme, parce que le but de l'homme c'est de glorifier Dieu et de jouir 
toujours de Sa présence. 
 
Jahvé-tsidkenu (Le Seigneur notre Justice) 
Tsidkenu signifie les rapports de Dieu avec les hommes dans l'idée de justice, 
justification et d'acquittement. La manifestation et les dispositions de cette justice de 
Jahvé qui seule peut rendre les hommes acceptables pour Dieu a été pleinement réalisée 
dans la personne du Seigneur Jésus Christ. 
 

Elohim nous a révélé le Dieu  Créateur trine ("répété trois fois) 
et Souverain de l'univers, de la vie et de toutes nations. 

Appelé Jahvé, c'est le Dieu éternel de la révélation, 
existant par lui-même et particulièrement comme le Dieu 

du peuple de Son alliance. Le nom d'El-Shaddaï 
l'a révélé comme Le puissant, le suffisant et le satisfaisant. 

Dans Adonaï, nous le voyons Seigneur souverain, 
le Maître de nos vies et de notre service. 

Jahvé-jireh l'a révélé comme Celui qui pourvoit 



à l'agneau du sacrifice de notre salut. Jahvé-raphé l'a manifesté comme le Guérisseur des 
maladies, des peines de la vie. 

Dans Jahvé-nissi, on le voit comme étendard de notre victoire 
dans les conflits de la vie. En tant que Jahvé-M'Kaddesh, 
Il met Son peuple à part pour le posséder Lui et pour Son 

service. Jahvé-shalom, c'est le Dieu de notre paix. 
Et Jahvé-tsidkenu est cette justice envers Son peuple qui seule 

constitue la base de sa justification et de son acceptation.  
Jahvé-rohi, Il est notre berger. Jahvé-shammah 

c'est la révélation de Dieu, la promesse du repos et 
de la gloire finale de l'homme. 

 
Le Programme De Dieu: "Que Ton Regne Vienne" 
 
La deuxième requête que nous adressons au Père sur le Père n'est pas uniquement 
consacrée à la personne de Dieu mais également au programme de Dieu. La deuxième 
requête est "Que Ton Règne vienne!". Jésus parlait ici de son règne messianique futur sur 
la terre. Donc, lorsque nous prions "que Ton Règne vienne", nous attendons 
impatiemment le moment où le royaume messianique de Dieu annoncé dans l'Ancien 
Testament sera établi par le retour de Jésus sur terre. Quand nous prions, nous dirigeons 
nos regards vers le jour où le royaume de ce monde deviendra le royaume de no tre Dieu 
et de Son Christ. 
 

Que ton règne vienne… Le requérant demande l'établissement du règne de Dieu, pas 
seulement dans sa consommation dans un âge à venir, 

mais dans nos vies, dans les situations actuelles. 
Tiré de Spirit Filled Life Bible 

 
Quand nous  prions "que Ton Règne vienne", nous demandons aussi quelque chose 
d'autre. Nous demandons que, sur le petit bout de terre que nous occupons maintenant, 
nous puissions soumettre notre volonté à celle de Dieu. Quand nous prions "que Ton 
Règne vienne", nous reconnaissons à Dieu le droit de gouverner tous les hommes, nous 
compris. A moins que je ne me préoccupe assez de la souveraineté de Dieu pour faire de 
ma vie Son trône et que je fasse quotidiennement mon but d'amener toute personne que je 
côtoie à se soumettre avec joie à Lui, je ne peux pas  prononcer vraiment ces paroles. 
Nous ne pouvons pas prier pour Son règne sur les autres si nous ne désirons pas 
honnêtement Son règne sur nous. 
 
Le dessein de Dieu: "Que Ta Volonté soit faite" 
 
Nous devons prier pour la personne de Dieu, pour que Son nom soit sanctifié, pour le 
programme de Dieu, que Son règne vienne, et pour le dessein de Dieu, que Sa volonté 
soit faite sur la terre comme au ciel. 
 

Prier ce n'est pas discuter avec Dieu pour Le convaincre de modifier les choses selon 
notre idée, mais c'est un exercice qui nous rend capable, 



par Son Esprit, d'avancer sur Son chemin. 
-Léonard Ravenhill 

 
Prier pour que Sa volonté soit faite apporte un fondement à nos prières. Nous devons 
reconnaître à quel point il est important de conformer notre volonté à la Sienne. 
 
  La prière n'est pas d'arriver à ce que Dieu fasse ma volonté,  
     c'est demander que la volonté de Dieu se fasse dans ma vie,  
      ma famille, mon travail, mes amis comme elle se fait au ciel. 
 
Les bontés de Dieu: "Donne-nous aujourd'hui notre pain de ce jour" 
 
Quand Jésus nous apprend à prier, Il nous donne un plan compréhensible à suivre. Les 
trois premières requêtes concernent la gloire de Dieu. Les trois dernières concernent la 
famille de Dieu. Si les demandes au Père parlent de Son Nom, de Son Règne et de Sa 
volonté, les trois dernières demandes nous concernent: "Donne-nous, pardonne-nous, 
délivre-nous". Après avoir prié pour ce qui est cosmique et éternel, nous prions pour ce 
qui est temporel. 
 
Le centre de la demande est notre pain quotidien. Le mot "pain" se réfère à la nourriture 
qui soutient nos corps. Dans son sens plus large, le pain concerne tout ce dont nous avons 
besoin pour vivre. Notre Père dans les cieux s'intéresse à notre liste de courses. Notre 
nourriture pour notre prochain repas est importante pour Lui. 
 
Le mot qu'on traduit par "quotidien" (aujourd'hui …de ce jour) se trouve seulement une 

fois dans la Bible. Strong définit ainsi le mot grec "quotidien":  
"subsistance", c'est à dire "nécessaire".  

Strong's Exhaustive Concordance of the Bible (Concordance Complète de Strong) 
 

 Quand nous prions "donne-nous aujourd'hui notre pain de ce jour (notre pain quotidien)", 
nous le demandons pour notre famille comme pour nous. Si je prie cette prière avec 
sincérité, elle me délivre de l'égoïsme et de l'avidité. Si le Père me donne deux pains et 
que mon frère ou ma sœur n'en ont pas, je comprends que Dieu a répondu à nos prières: 
mon pain en plus n'est pas à conserver mais à partager. 
 
Le Pardon de Dieu: "Pardonne-nous nos offenses" 
 
Après avoir demandé au Père de nous nourrir, nous implorons son pardon: "Pardonne-
nous nos offenses". Le "pardonne" suit le "donne". 
 
Saint Augustin a appelé cette demande "la terrible supplique" parce que si nous prions 
"pardonne-nous nos offenses comme aussi nous pardonnons à ceux qui nous ont 
offensés" et qu'en même temps nous nourrissions un esprit qui ne pardonne pas, ce que 
nous demandons 'n fait à Dieu c'est de ne pas nous pardonner!  
 
Pensez à la façon dont fonctionne la confession des péchés. Si je prie honnêtement pour 
le pardon, alors je révise mon estime de moi-même à la baisse et je reconnais mon péché 



et ma culpabilité. Autrement je me considérerais comme si important, si digne, si 
honorable qu'il serait   impensable de pardonner à celui qui aurait osé offensé quelqu'un 
d'aussi juste que moi. Il s'agit de la propre justice. 
 

Péché, c'est humain, pardonner divin. Nous ne sommes jamais plus près de la grâce de 
Dieu que lorsque nous reconnaissons notre péché et implorons le pardon. Nous ne 
sommes jamais plus semblables à Dieu que lorsque, pour l'amour de Christ, nous 

étendons ce pardon pleinement et librement à ceux qui ont péché contre nous. 
-Haddon W. Robinson 

 
La Protection de Dieu: "Ne nous soumet pas à la tentation" 
 
Pourquoi demander à Dieu de ne pas nous soumettre à la tentation? Lui demander de 
nous garder de la tentation serait plus compréhensible! Le professeur D. A. Carson pense 
que Jésus utilise une figure de style appelée litote qui exprime quelque chose de positif 
par le négatif de son contraire. Par exemple, si je dis "Ce n'est pas peu de chose," je veux 
dire que c'est quelque chose d'important. Quand nous prions "ne nous soumets pas à la 
tentation" notre supplique est, en fait "garde-moi de la tentation". Nous prions "ne laisse 
pas Satan me tendre une embuscade. Ne laisse pas l'ennemi de nos âmes nous prendre à 
son piège." Nous reconnaissons que Dieu a le pouvoir de nous conduire hors des pièges 
du péché qui nous menacent et nous demandons "si l'occasion de pécher se présente, 
permets que je n'en ai aucun désir. Si le désir me saisit, accorde-moi de ne pas en avoir 
l'occasion". 
 
Quand quelqu'un est tenté, il ne doit pas dire: "C'est Dieu qui me tente." Car Dieu ne peut 

pas être tenté par le mal, et il ne tente lui-même personne.  
Mais un homme est tenté quand il est attiré et pris 

au piège par son propre mauvais désir; ensuite, le mauvais 
désir conçoit et donne naissance au péché; et quand le péché est 

pleinement développé, il donne naissance à la mort. 
Jacques 1, v. 13-15 

 
Quand nous prions "délivre-nous du mal", nous reconnaissons le pouvoir de Satan, nous 
admettons notre faiblesse et implorons la puissance plus grande de Dieu. 
 
Prééminence de Dieu: "A toi soit le Règne, la Puissance et la Gloire" 
 
La prière du Seigneur, comme nous la récitons couramment, se termine par la louange 
comme un éclat de trompette. "A toi soit le Règne, la Puissance et la Gloire. Au siècle 
des siècles. Amen." Comme ces paroles ont l'air d'une formule pour terminer la prière, il 
est quelque peu troublant de découvrir que la phrase n'apparaît pas dans les plus anciens 
et meilleurs manuscrits de Matthieu ou de Luc. De toute évidence, la doxologie ne faisait 
pas partie, à l'origine, de la prière que Jésus  a enseignée. En fait, elle apparaît pour la 
première fois aux deuxième et troisième siècles. 
 



Si la doxologie n'a pas été directement prononcée par Jésus, elle s'appuie largement sur la 
Bible. Après que le roi David ait rassemblé les matériaux nécessaires à la construction du 
futur temple, il déclara:"C'est à toi, Seigneur, qu'appartiennent la grandeur, la puissance, 
la splendeur, l'éclat et la majesté ! tout t'appartient, Seigneur, car tu es le roi, le souverain 
maître de tous les êtres." (1 Chroniques 29, v. 11). L'écho de cette doxologie vibre à la fin 
des temps dans le chant des quatre êtres vivants: "A celui qui est assis sur le trône et à 
l'Agneau soient la louange, l'honneur, la gloire et la puissance pour toujours!" 
(Apocalypse 5, v. 13). L'affirmation constitue la conclusion idéale à la prière "Car c'est à 
toi qu'appartiennent le règne, la puissance et la gloire au siècle des siècles. Amen." 
(Matthieu 6, v. 13) 
 
Pourtant, la doxologie n'est pas une présomption que nous devons accepter afin de prier, 
mais plutôt une confiance vers laquelle nous entraîne la prière répétée. Quand le royaume 
de Dieu et la sainteté du nom de Dieu prennent la première place dans nos vies, alors 
l'argent et les bilans cessent de nous angoisser et de nous torturer. Alors, et seulement 
alors, quand nous demandons notre pain quotidien, nous reconnaissons que, en dehors de 
Dieu, un estomac  plein  va souvent de pair avec un cœur vide. Par la prière nous 
expérimentons que Dieu pardonne vraiment nos péchés - Il ne ferme pas simplement les 
yeux sur notre désobéissance - et nous donne le pouvoir de pardonner aux autres, Il nous 
emmène loin des pièges de Satan. Dans une vie de prière, nous découvrons un Père riche, 
généreux et inépuisable au-delà de toute mesure: A Lui le règne, la puissance et la gloire! 
 

"C'est à toi, Seigneur, qu'appartiennent la grandeur, 
la puissance, la splendeur, 

l'éclat et la majesté! tout t'appartient, 
Seigneur, car tu es le roi, 

le souverain maître de tous les êtres." 
(1 Chroniques 29, v. 11). 

 
Extrait, avec l'autorisation de l'éditeur, du livre What Jesus Said About Successful Living  (Ce que Jésus a 
dit d'une vie réussie) de Haddon W. Robinson, publié en 1991 chez Discovery House Publishers. 
 

Chapitre Trois: 
L’Art De La Priere Pour 

Les Enfants 
 

Donne à nos enfants, 
Ô Seigneur, des cœurs 

Affermis qui ne seront pas entraînés par des amours trompeuses; 
Donne-leur des cœurs courageux qui ne soient 

Pas déchirés par le trouble; 
Donne-leur des cœurs justes qui ne 

Dévient pas vers des buts indignes ou impies. 
Donne-leur aussi, Notre Seigneur 

et Notre Dieu, 
L'intelligence pour Te connaître, 



La persévérance pour Te chercher, 
La sagesse pour Te reconnaître et la fidélité 

Pour qu'ils Te contemplent face à face. Amen. 
-Thomas à Kempis 

 
L’Action de Prier pour les Enfants 
 
En tant que mères, nous réalisons que nous devons mener un combat pour l'âme même de 
la jeune génération. "Le voleur vient uniquement pour voler, tuer et détruire. Moi, je suis 
venu pour que les hommes aient la vie et l'aient en abondance." (Jean 10, v. 10) 
 
Trésor de la Parole 
10, v. 10 abondamment, perissos: d'après Strong n 4053: surabondance, excès, trop-plein, 
surplus, en plus, plus qu'assez, profusion, extraordinaire, au dessus de l'ordinaire, plus 
que suffisant. 
 
"Jésus a dit qu'Il est venu pour donner la vie, pas une petite vie ordinaire, mais la vie en 
abondance, épanouie, prospère (3 Jean 2). D'un autre côté, l'ennemi (Satan) ne vient que 
pour voler, tuer et détruire. La ligne est clairement tracée. D'un côté, un Dieu avec ses 
bontés, la vie et "plein" de tout ce qui est nécessaire à la vie (voir Joël 2, v. 26 et 2 Pierre 
1, v. 3) et, de l'autre côté, l'ennemi de nos âmes qui vient pour nous dérober les 
bénédictions de Dieu." (Spirit Filled Life Bible) 
 
L'affirmation reste. Même ainsi nous sommes appelés à ce que nous trouvons dans 1 
Pierre 5, v. 8-9: "Ayez l'esprit éveillé, prenez garde! Car votre adversaire, le diable, rôde 
comme un lion rugissant, cherchant quelqu'un à dévorer. Soyez fermes dans la foi et 
résistez- lui, car vous savez que vos frères répandus dans le monde entier passent par les 
mêmes souffrances." 
 
Résister:  
L'impératif indique une position affirmative contre les opérations de l'Adversaire. A 
cause de l'hostilité agressive du diable, les chrétiens doivent être spirituellement en éveil, 
pas seulement pour résister à ses attaques (en utilisant  l'armure décrite dans Ephésiens 6, 
v. 10-18), mais dans la prière et la lutte spirituelle contre lui. (Spirit Filled Life Bible) 
 
Notre programme d'action pour devenir des "Anne" se définit ainsi: rester vigilantes, (en 
éveil), de prier continuellement sans cesse et d'être fermes dans la foi. 
 
 
Ecoutez et Veillez 
 
"Quand nous sommes confrontés à un grand besoin, que ce soit pour nous ou pour les 
autres, nous devrions commencer par chercher humblement à connaître la volonté de 
Dieu à ce sujet: "Père, que veux-Tu faire dans cette situation? "Jésus dit: "Mon Père 
travaille continuellement et moi je suis aussi à l'œuvre." 
 



Jésus reprit la parole et leur dit: Je vous le déclare, c'est la vérité: 
le Fils ne fait rien par lui-même; il ne fait que ce qu'il voit faire au Père. Tout ce que le 

Père fait, le Fils le fait aussi." 
Jean 5, v. 19 

 
Il écoutait la voix du Père, et il le regardait agir. Veillez à ne pas commencer ou terminer 
une prière en disant aveuglément :Si c'est Ta volonté". Nous devrions plutôt chercher à 
connaître la volonté de Dieu d'abord et ensuite baser notre prière là-dessus". (Spirit Filled 
Life Bible) 
 
Intercession 
 
"Jésus-Christ est celui qui est mort, bien plus il est ressuscité, il est à la droite de Dieu et 
il prie pour nous." (Romains 8, v. 34) 
 
Trésor de la Parole 
Prier: dans ce cas "entunchano" d'après Strong n° 1793: rencontrer dans le but de 
discuter. A partir de cette notion de rencontre à bâtons rompus, le mot progresse vers 
l'idée de plaider avec que lqu'un pour le compte de quelqu'un d'autre, même si parfois la 
requête est faite contre quelqu'un (Actes 25, v. 24; Romains 11, v. 20). 
 
Jésus est notre exemple. Il intercède pour nous. Jésus vit pour intercéder en faveur de 
ceux qui viennent devant Dieu par Lui. (Hébreux 7, v. 25) Donc, un intercesseur, c'est 
celui qui adresse des requêtes à Dieu pour quelqu'un d'autre. 
 
Faites tout cela dans la prière, en demandant à Dieu son aide. Priez en toute occasion, en 
étant guidés par l'Esprit. A cet effet, soyez vigilants et continuellement fidèles. Priez pour 
tous les membres du peuple de Dieu. (Ephésiens 6, v. 18) 
 
Une prière d'intercession marqué par le sérieux, la ferveur et l'énergie libère la puissance 
de Dieu dans les requêtes justes. "La prière fervente de l'homme juste a une grande 
efficacité." (Jacques 5, v. 16) 
 
Quand il prie, l'intercesseur reconnaît le pouvoir qui réside dans l'utilisation de la Parole 
de Dieu. "Car la Parole de Dieu est vivante et efficace. Elle est plus tranchante qu'aucune 
épée à deux tranchants …" (Hébreux 4, v. 12) 
 
Prières des Ecritures pour les Enfants 
 
La prière des Ecritures est une arme puissante quand elle est faite pour le compte de 
quelqu'un. C'est redire à Dieu, dans la prière, ce qu'Il a écrit. Pour prier selon les 
Ecritures, placez le nom de votre enfant dans un passage donné. 
 
Les prières de l'Ecriture ci-dessous sont divisées en trois catégories: 
   la conversion 
   la consécration 



   la mission 
 
La conversion: Prière de l'Ecriture pour le Salut 
Mon enfant: 
 
Se tournera des ténèbres vers la lumière. (Actes 26, v. 18)  "Je t'envoie pour que tu ouvres 
les yeux de              , pour que tu le/la ramènes de           l'obscurité à la lumière et du 
pouvoir de Satan à Dieu, afin qu'en croyant en moi il/elle reçoive le pardon de ses péchés 
et une place parmi ceux qui   appartiennent à Dieu." 
 
Son intelligence ne sera pas aveuglée par Satan. (2 Corinthiens 4, v. 4) Que l'intelligence 
de               ne soit pas aveuglée afin qu'il/elle voit la lumière répandue par la Bonne 
Nouvelle qui concerne la gloire de Christ, lequel est l'image même de Dieu. 
 
Se repentira de son péché et se tournera vers Dieu. (Actes 3, v. 19)  Père, je te prie que              
change de comportement et se tourne vers Dieu, pour qu'Il efface ses péchés. 
 
Sera convaincu de péché et guidé dans toute la vérité par le Saint Esprit. (Jean 16, v. 8 et 
13)  Et lorsqu'il viendra, qu'il prouve à               qu'il/elle se trompe au sujet du péché et 
conduis- le/la dans toute la vérité. 
 
Cherchera Christ avec humilité. (Jean 7, v. 37-38)  Donne à           soif pour Te rechercher 
humblement. Et quand cet enfant croira en Toi, que des fleuves d'eau vive coulent de son 
cœur. 
 
Cherchera à connaître Dieu. (Actes 17, v. 27)  Que cherche Dieu et qu'en essayant 
d'entrer en contact avec lui, il/elle le trouve peut-être. En réalité, Dieu n'est pas loin de 
chacun de nous. 
 
Sera attiré à Jésus. Père, tu sais que personne ne vient à Jésus si Tu ne l'attires. Père, je te 
supplie de commencer à attirer          à Jésus. Parce que Tu veux que tous ceux qui 
cherchent le Fils et croient en Lui aient la vie éternelle. (Jean 6, v. 40; 2 Pierre 3, v. 9) 
 
Recevra le message de ceux qui sont envoyés. (Luc 10, v. 2)  Seigneur de la Moisson, 
envoie des ouvriers dans la vie de        . Permets qu'il/elle comprenne pleinement la vérité 
de l'évangile.   Donne- lui la grâce nécessaire et la foi pour croire. (Ephésiens 2, v. 8-9) 
 
Connaîtra Christ dans sa jeunesse. (2 Timothée 3, v. 15) Que          connaisse les Saintes 
Ecritures dès sa jeunesse parce qu'elles peuvent lui donner la sagesse qui conduit au salut 
par la foi en Jésus Christ. 
 
Comprendra l'amour de Dieu en Jésus Christ. (Ephésiens 3, v. 18-19)  Que             
comprenne combien l'amour du Christ est large et grand, haut et profond. Que               
puisse connaître son amour - bien que personne ne parvienne jamais à le connaître 
complètement - et être ainsi rempli(e) de toute la plénitude de Dieu. 
 



Mon enfant observe tous mes gestes. 
Il voudrait apercevoir Jésus. 

Chaque parole que je dis prend 
Beaucoup d'importance à ses tendres oreilles. 

Il veut entendre Jésus. 
Chaque baiser que je lui donne lui rappelle mes soins 

De tous les instants. 
Il veut savoir qui est le Dieu qui prend soin de lui. 

Il a entendu, il voit, il a senti, 
Mais il attend le moment où Son Père 

L'attirera à Lui. 
Viens, Seigneur, attire- le à Toi. 

 
Dans les deux autres parties (consécration et mission), écrivez une prière en utilisant les 
passages bibliques indiqués. Les pages blanches à la fin vous serviront de journal de 
prière. 
 
Consécration: Prière de l'Ecriture pour le Mettre à Part 
 
Mon enfant: 
 
Haïra le péché. (Psaume 97, v. 10) 
 
Aimera Dieu de tout son cœur, de toute son âme et de toute sa force. (Marc 12, v. 30) 
  
Aimera son prochain comme lui-même. (Marc 12, v. 31) 
 
Sera rempli de la connaissance de Sa volonté. (Colossiens 1, v. 9-12) 
      
Discernera ce qui est le meilleur. (Philippiens 1, v. 9-11) 
 
Sera enclin à craindre Dieu et à garder Ses commandements. Deutéronome 5, v. 29) 
 
N'aimera pas le monde ni les choses qui sont dans le monde. (1 Jean 2, v. 15) 
 
Persévérera et souffrira sans se décourager. (Apocalypse 2, v. 3) 
 
Ne renoncera pas à sa foi en Christ. (Apocalypse 2, v. 13b) 
 
Aura une activité plus grande maintenant qu'au commencement.  (Apocalypse 2, v. 19) 
 
Gardera Sa Parole et ne reniera pas Son nom. (Apocalypse 3, v. 8b) 
 
 
 
 



 
Gardera Son ordre d'être persévérant. (Apocalypse 3, v. 10) 
 
Ne marchera pas dans le conseil des méchants, ne se tiendra pas sur la voie des pécheurs 
et ne s'assiéra pas au rang des moqueurs mais il mettra ses délices dans la loi du Seigneur 
et il méditera Sa loi et jour. (Psaume 1, v. 1-2) 
 
Placera son espoir dans Sa Parole. (Psaume 119, v. 74) 
 
Ne laissera pas le péché dominer sur lui. (Psaume 119, v. 133) 
 
Restera en Christ portant beaucoup de fruits et démontrant qu'il est un disciple de Christ. 
(Jean 15, v. 5-8) 
 
Vivra par l'Esprit. (Galates 5, v. 16) 
 
Laissera Dieu œuvrer en lui pour vivre conformément à ses buts. (Philippiens 2, v. 13) 
 
Respectera les autorités. (1 Samuel 15, v. 23) 
 
Manifestera le fruit de l'Esprit. (Galates 5, v. 22-23) 
 
Obéira à ses parents dans le Seigneur. (Proverbes 1, v. 8-9) 
 
Fuira l'immoralité. (1 Corinthiens 6, v. 18) 
 
Ne se laissera pas aller à faire le mal. (Psaume 141, v. 4) 
 
Ne s'appuiera pas sur sa sagesse mais Le reconnaîtra. (Proverbes 3, v.-6) 
 
Aura la faveur de Dieu. (Psaume 90, v. 17) 
 
Connaîtra mieux Dieu. (Ephésiens 1, v. 17) 
 
Gardera son cœur. (Proverbes 4, v. 23) 
 
Pratiquera toujours la bonté et la loyauté. (Proverbes 3, v. 3-4) 
 
Connaîtra Ton Nom et te fera confiance. (Psaume 9, v. 10) 
 
Sera à l'abri parce qu'il trouvera refuge en Toi. (Psaume 91) 
 
T'appellera Seigneur. (Psaume 16, v. 2) 
 
Décidera que sa bouche ne péchera pas. (Psaume 17, v. 3) 
 



Marchera dans Tes sentiers et Tes voies. (Psaume 25, v. 4) 
 
Confessera rapidement son péché. (Psaume 25, v. 11) 
 
Cherchera toujours Ta face. (Psaume 27, v. 8) 
 
Se laissera enseigner par l'Esprit Saint.  (Jean 14, v. 26) 
 
Ne s'irritera pas et renoncera à la colère. (Psaume 37, v. 8) 
 
Aura le cœur pur et un esprit bien disposé. (Psaume 51, v. 10) 
 
Aura un esprit brisé et contrit. (Psaume 51, v. 17) 
 
Se reposera en Dieu seul. (Psaume 62, v. 1-2) 
 
Deviendra un homme/une femme sensé(e). (Proverbes 23, v. 19) 
 
Sera ferme dans ses convictions. (Ephésiens 4, v. 14-15) 
 
Sera fortifié avec puissance par Ton Esprit dans son être intérieur. (Ephésiens 3, v. 14-19) 
 
Dieu sera sa part. (Psaume 73, v. 25-26) 
 
Proclamera tout ce que Tu as fait. (Psaume 73, v. 28) 
 
Désirera être avec ceux qui aiment le Seigneur. (2 Timothée 2, v. 22b) 
  
Connaîtra la voix de Son berger et le suivra. (Jean 10, v. 4-5) 
 
N'aura pas un cœur partagé. (Psaume 86, v. 11) 
 
Proclamera Ton amour et Ta fidélité. (Psaume 1-3) 
 
Entera dans Tes portes avec des chants de reconnaissance et dans Tes parvis avec des 
louanges. (Psaume 100) 
 
Craindra Dieu. (Psaume 112, v. 1) 
 
Sera béni. (Psaume 118, v. 25) 
 
Aura de l'intelligence pour comprendre Tes commandements. (Psaume 119, v. 73) 
 
Mangera du fruit de son travail; il sera béni et prospère. (Psaume 128, v. 1-4) 
 
 



 
Apprendra à faire Ta volonté. (Psaume 143, v. 10) 
 
Ne rejettera jamais Tes conseils et Tes avertissements; (Proverbes 1, v. 23-25) 
 
N'essaiera jamais d'être sage à ses propres yeux. (Proverbes 3, v. 7-8) 
 
Demeurera toujours dans l'amour de Dieu. (Psaume 15) 
 
Ecoutera les leçons de la sagesse, s'efforcera de les comprendre. Il demandera son aide à 
l'intelligence et appellera la raison à son secours. Il saura comment respecter l'autorité du 
Seigneur. (Proverbes 2, v. 1-5) 
 
Retiendra ce que je lui ai appris de tout son cœur. (Proverbes 4, v. 4) 
 
Détestera le mal. (Proverbes 8, v. 13) 
 
Vivra dans l'honnêteté. (Proverbes 10, v. 9) 
 
Saura tenir sa langue. (Proverbes 10, v. 19) 
 
Saura garder un secret et sera digne de confiance. (Proverbes 11, v. 13) 
 
Sera bon. (Proverbes 11, v. 17) 
 
Se conduira avec droiture. (Proverbes 11, v. 20) 
 
Sera généreux. (Proverbes 11, v. 25) 
 
Cherchera le bien. (Proverbes 11, v. 27) 
 
Sera un homme/une femme de bien et sera approuvé de Dieu. (Proverbes 12, v. 2) 
 
Conseillera le bien. (Proverbes 12, v. 20b) 
 
Saura choisir ses amis. (Proverbes 12, v. 26) 
 
Gardera ses lèvres. (Proverbes 13, v. 3) 
 
Haïra  le mensonge. (Proverbes 13, v. 5) 
 
Réfléchira avant d'agir. (Proverbes 13, v. 16) 
 
Tiendra compte des critiques. (Proverbes 13, v. 18) 
 
Se confiera au Seigneur dans tout ce qu'il fera.  (Proverbes 16, v. 3) 



 
Oubliera les offenses. (Proverbes 19, v. 11) 
 
Donnera au pauvre. (Proverbes 19, v. 17) 
 
Fera ce qui est juste et droit. (Proverbes 21, v. 2) 
 
Sera humble. (Proverbes 22, v. 4) 
 
Aura des intentions pures et des paroles aimables. (Proverbes 22, v. 11) 
 
Fera bien son métier. (Proverbes 22, v. 29) 
 
Appliquera son cœur à l'instruction et son oreille aux connaissances qu'on lui enseignera. 
(Proverbes 23, v. 12) 
 
Sera zélé à cause de la crainte du Seigneur. (Proverbes 23, v. 17) 
 
N'enviera pas le méchant et ne désirera pas sa compagnie. (Proverbes 24, v. 1) 
 
Ne s'associera pas aux fauteurs de trouble. (Proverbes 24, v. 21) 
 
Donnera à manger à son ennemi et lui donnera à boire. (Proverbes 25, v. 21-22) 
 
Ne sera ni menteur ni hypocrite. (Proverbes 26, v. 28) 
 
Sera aussi courageux qu'un lion. (Proverbes 28, v. 1) 
 
Ne cachera pas son péché. (Proverbes 28, v. 13) 
 
Haïra les gains malhonnêtes. (Proverbes 28, v. 16) 
 
Aura l'esprit modeste. (Proverbes 29, v. 23) 
 
Parlera pour défendre ceux qui n'ont pas la parole et prendra le parti des délaissés. 
(Proverbes 31, v. 8-9) 
 
On l'appellera intercesseur. (Ezéchiel 22, v. 30) 
 
Soupirera après Dieu. (Psaume 42, v. 1) 
 
Sera pauvre en esprit, faible, affamé et assoiffé de justice, compatissant, d'un cœur pur, 
un faiseur de paix, il saura pleurer. (Matthieu 5, v. 2-9) 
 
 
 



Sera connu à cause du fruit de l'Esprit. (Galates 5, v. 22-23) 
 
Sèmera pour plaire à l'Esprit. (Galates 6, v. 8) 
 
Vivra par l'Esprit. (Galates 5, v. 16) 
 
Sera conduit par l'Esprit. (Galates 5, v. 18) 
 
Marchera avec l'Esprit. (Galates 5, v. 25) 
 
Aura les yeux fixés sur Jésus. (2 Corinthiens 4, v. 18) 
 
Maîtrisera son corps. (1 Corinthiens 9, v. 27) 
 
Considérera l'autre comme supérieur à lui. (Romains 12, v. 10) 
 
Sera un sacrifice vivant, saint qui plaît à Dieu. (Romains 12, v. 1) 
 
Deviendra conforme à l'image du Fils de Dieu. (Romains 8, v. 29) 
 
Ne fera rien par lui-même, mais il ne fera que ce qu'il voit faire à son Père parce qu'il fait 
ce que le Père fait. (Jean 5, v. 19) 
 
Demeurera ferme dans l'épreuve. (Jacques 1, v. 12) 
 
Mettra la Parole de Dieu en pratique (Jacques 1, v. 22) 
 
Sera connu pour quelqu'un qui plaît à Dieu. (Hébreux 11, v. 5b) 
 
S'approchera du trône de grâce avec confiance. Hébreux 4, v. 16) 
 
Prendra garde à lui-même et à la doctrine. (1 Timothée 4, v. 16) 
 
   
La Mission: Priéres de l’Ecriture pour l’Envoi 
      
Mon enfant:  
 
Prêchera sans crainte. (Actes 9, v. 27) 
 
Parlera hardiment pour le Seigneur. (Actes 14, v. 3) 
 
Prononcera des paroles qui bouleversent le cœur. (Actes 2, v. 37) 
 
Recevra une grande assurance pour apporter Sa parole. (Actes 4, v. 29) 
 



Rendra témoignage à la résurrection du Seigneur avec grande puissance. (Actes 4, v. 33) 
 
Sera rempli de la grâce de Dieu, de foi, de sagesse, de puissance et de l'Esprit Saint. 
(Actes 6, v. 3; 5; 8) 
 
N'aimera pas sa vie au point de reculer devant la mort. (Apocalypse 12, v. 11) 
 
N'oubliera pas l'appel à faire des disciples de toutes nations, les baptisant au nom du Père 
et du Fils et du Saint Esprit. (Matthieu 28, v. 19) 
 
Apprendra aux nouveaux convertis à obéir à tout ce que Jésus a ordonné. (Matthieu 28, v. 
20) 
 
Sera un témoin auprès des siens à Jérusalem, dans toute la Judée et la Samarie et 
jusqu'aux extrémités de la terre. (Actes 1, v. 8) 
 
Aura la main du Seigneur sur lui. (Actes 11, v. 21) 
 
Entendra Sa voix et la suivra. (Actes 11, v. 12) 
 
Sera celui qui appelle les autres à se "repentir" et saura aussi se repentir. (Actes 3, v. 19) 
 
Sera l'ambassadeur de Christ. (2 Corinthiens 4, v. 20) 
 
Prêchera, non pas avec des paroles savantes et persuasives, mais par la démonstration de 
la puissance de l'Esprit pour que leur foi ne reposent pas sur la sagesse humaine mais sur 
la puissance de Dieu. (1 Corinthiens 2, v. 4-5) 
 

Chapitre Quatre: 
L’Art De La Benediction 

 
Que le Seigneur 

vous bénisse 
et vous protège! 
Que le Seigneur 

vous regarde avec bonté 
Et vous accueille favorablement! 

Que le Seigneur 
vous manifeste 
sa bienveillance 
Et vous accorde 

la paix! 
Nombres 6, v. 24-26 

 
 



L’Art de la Bénédiction 
 
Estimer quelque chose signifie y attacher de la dignité. C'est la signification du verbe 
"bénir". En hébreux, le mot "bénir" signifie littéralement "ployer le genoux". Ce qui se 
faisait pour montrer son respect, sa crainte même, face à un personnage important. 
 
Les paroles de bénédiction devraient véhiculer la reconnaissance de la valeur d'un 
individu donné et ses qualités compensatoires. Chaque fois que nous bénissons quelqu'un, 
nous lui attribuons une valeur élevée. Dans l'Ecriture, la reconnaissance est basée sur qui 
sont les personnes, pas uniquement sur ce qu'elles font. 
 
De l'époque de l'Ancien Testament à nos jours, la bénédiction a été un cadeau magnifique 
fait aux enfants juifs. En réalité, il s'agissait d'un devoir des parents vis à vis de leurs 
enfants. 
 
Plusieurs passages des Ecritures relatent la transmission de la bénédiction de parent à 
enfant: 
 
Genèse 27, v. 30 
Lorsqu'Isaac eut achevé la bénédiction qu'il donnait à Jacob, celui-ci sortit. Il avait à 
peine quitté son père qu'Esaü revint de la chasse.  
 
Genèse 27, v. 35 
Isaac répondit: Ton frère est venu et m'a trompé. Il a emporté la bénédiction qui te 
revenait. 
 
Genèse 27, v. 36 
Esaü déclara: Il porte bien son nom de Jacob, "celui qui dupe", puisqu'il m'a dupé deux 
fois! Il s'est emparé de mes droits de fils aîné et maintenant voilà qu'il s'empare de la 
bénédiction qui me revenait! 
 
Genèse 27, v. 38 
Esaü insista: N'as-tu qu'une seule bénédiction? Bénis-moi aussi, mon père! Et il ne put 
retenir ses larmes. 
 
Genèse 27, v. 41 
Esaü en voulut à Jacob d'avoir reçu la bénédiction de leur père. Il se dit: "Mon père va 
bientôt mourir. Ce jour-là, je tuera Jacob". 
 
Genèse 49, v. 28 
A eux tous ils forment les douze tribus d'Israël. Telles sont les paroles que leur adressa 
leur père, quand il les bénit. A chacun il accorda une bénédiction particulière. 
 
Deutéronome 33, v. 1 
Avant de mourir, Moïse, l'homme de Dieu, prononça sur les Israélites les bénédictions 
que voici. 



 
La Bénédiction 
 
La bénédiction se compose de cinq éléments essentiels. 
 

Une bénédiction commence par un geste significatif. 
Elle se poursuit par l'énonciation 

d'un message très précieux, 
Un message qui dépeint un 

avenir particulier 
Pour l'individu qu'on bénit, 

Un message basé sur un engagement 
actif de voir 

La bénédiction se réaliser. 
Les deux sont indispensables 

Quand on donne une bénédiction. 
 

Le geste significatif 
 
Chaque fois qu'une bénédiction était prononcée dans l'Ecriture, un geste significatif 
appuyait de façon tangible les mots qui allaient suivre. Le baiser, l'accolade, l'imposition 
des mains accompagnaient la bénédiction. L'action de toucher par excellence 
communique la chaleur, l'acceptation de la personne, une affirmation, la santé physique 
même. 
 
Il est assez intéressant que l'action qui consiste à imposer les mains soit devenu le centre 
d'un grand intérêt dans le monde moderne et de la recherche aussi. Le Dr Dolorès 
Krieger, professeur à l'école d'infirmières de l'Université de New York, a réalisé de 
nombreuses études sur les effets de l'imposition des mains. Elle a découvert que et celui 
qui touche, et celui qui est touché, en reçoivent un bienfait physiologique. Comment est-
ce possible? Eh bien, dans nos corps circule l'hémoglobine, le pigment des c ellules 
rouges du sang, qui apportent l'oxygène aux tissus. A maintes reprises, le Dr Krieger a 
constaté que les taux d'hémoglobine dans le système sanguin s'élevaient pendant 
l'imposition des mains. 
 
Quand Isaac a béni Jacob, il l'a embrassé et lui a donné un baiser. (Genèse 27, v. 26). 
Ephraïm et Manassé ont certainement été émus, le jour de leur bénédiction, quand le 
vieux patriarche leur a doucement posé la main sur la tête. (Genèse 48, v. 13-17) 
 
Dans le Nouveau Testament, Jésus a bien montré, en les touchant, ce que signifiait 
communiquer la bénédiction aux autre. 
 
Marc 10, v. 13-16 
Des gens amenèrent des enfants à Jésus pour qu'il pose les mains sur eux, mais les 
disciples leur firent des reproches. Quand Jésus vit cela, il s'indigna et dit à ses disciples: 
    -  Laissez les enfants venir à moi! Ne les en empêchez pas, car le 



       Royaume de Dieu appartient à ceux qui sont comme eux. Je vous le 
       déclare, c'est la vérité: celui qui n'accepte pas le Royaume de Dieu 
       comme un enfant ne pourra jamais y entrer. Ensuite, il prit les enfants  
       dans ses bras; il posa ses mains sur chacun d'eux et les bénit. 
 
Marc 1, v. 40-42 
Un lépreux vint à Jésus, se mit à genoux devant lui et lui demanda son aide en disant: 
   -  Si tu le veux, tu peux me rendre pur. Jésus fut rempli de pitié pour lui;  
      il étendit la main, le toucha et lui déclara: - Je le veux, sois pur!  
      Aussitôt, la lèpre quitta cet homme et il fut pur. 
 
"Le geste significatif" est le premier élément de la bénédiction. Le deuxième c'est "les 
paroles prononcées". 
 
Le paroles prononcées 
 
Les mots ont un incroyable pouvoir pour nous construire ou au contraire nous détruire 
émotionnellement. Abraham a prononcé une bénédiction sur Isaac. Isaac a prononcé une 
bénédiction sur son fils Jacob. Jacob l'a prononcée sur chacun de ses douze fils et sur 
deux de ses petits enfants. Et Dieu a toujours été un Dieu qui communique Ses 
bénédictions par la parole dite. Une bénédiction n'est pas une bénédiction si elle n'est pas 
prononcée. 
 
Jacques souligne l'importance et le pouvoir de la parole dite ainsi que la destruction 
opérée par des paroles de malédiction. 
 

Nous mettons un mors 
dans la bouche des chevaux 

pour qu'ils nous obéissent, et nous pouvons ainsi diriger 
leur corps tout entier. 

  Ou pensez aux navires:  
quoiqu'ils soient très grands  

et que des vents violents  
les poussent, ils sont dirigés  
par un très petit gouvernail  

et vont là où le pilote le veut.  
De même, la langue  

est une toute  
petite partie du corps,  

mais elle peut 
se vanter de grandes choses. 

Jacques 3, v. 36 
 

La langue a un pouvoir. On peut l'utiliser pour le bien et le mal, pour           construire et 
pour déchirer. "Les paroles peuvent être source de vie ou de mort." (Proverbes 18, v. 21) 
 



De bonnes paroles … 
Des paroles d'amour, d'acceptation, des paroles d'assurance et de bénédiction honoreront 
et modèleront un enfant de façon positive. 
 
Des paroles négatives… 
Peuvent anéantir émotionnellement les enfants au lieu de les former de façon positive. 
 
L'absence de paroles… 
Provoque la souffrance de tous. 
 
Ce ne sont pas seulement des mots, mais des mots à la valeur élevée, qui s'attachent à une 
personne pour lui communiquer la bénédiction. L'élément suivant de la bénédiction sera 
donc "Exprimer une valeur élevée". 
 
Exprimer une Valeur Elevée 
 
Comme nous l'avons dit plus haut, "estimer" quelque chose signifie lui attacher beaucoup 
d'importance. Quand nous bénissons quelqu'un, nous décidons que cette personne a une 
grande valeur. 
 
Cette mise en valeur est exactement ce que les patriarches de l'Ancien Testament ont fait 
en bénissant leurs enfants par une bénédiction familiale. Les liens d'amour et d'estime 
parcourent le tissu de la bénédiction. Nous le voyons dans les paroles qu'Isaac adresse à 
Jacob: "Vraiment, dit- il, l'odeur de mon fils est comme celle d'un champ que Dieu a béni. 
Que Dieu te donne la rosée qui tombe du ciel, les riches produits de la terre, du blé et du 
vin en abondance. Que des nations soient à ton service, que des peuples se prosternent 
devant toi. Sois le maître de tes frères, qu'ils s'inclinent devant toi! Maudit soit celui qui 
te maudira, béni soit celui qui te bénira!" (Genèse 27, v. 27-29) 
 
Isaac a utilisé des images pour donner la bénédiction. Jacob s'est servi pour chacun de ses 
fils de formules imagées pour accorder la bénédiction. Nous lisons: "A eux tous ils 
forment les douze tribus d'Israël. Telles sont les paroles que leur adressa leur père, quand 
il les bénit. A chacun il accorda une bénédiction particulière." (Genèse 49, v. 28). Chacun 
des fils de Jacob était un individu et chacun d'eux a reçu une bénédiction qui décriva it sa 
valeur pour son père sous la forme d'une image dont il pourrait toujours se souvenir. 
 
Images: Les Quatre Clés pour Communiquer son Estime 
1.  Utilisez un objet quotidien. Essayez de retrouver un trait de caractère ou  
      physique de votre enfant bien aimé dans un objet quotidien. 
 
2.  Faites bien correspondre le sens émotionnel de la caractéristique que  
     vous voulez louez avec l'objet que vous avez choisi. Dans le Cantique  
     des Cantiques, Salomon utilise des images qui rendent le sens               
     émotionnel derrière la qualité qu'il veut louer. 
 
3.  Les images démêlent nos défenses. Nous écouterons la louange avec  



      plus d'intensité si elle nous parvient illustrée par une image. C'est une  
      des en partie pourquoi notre Seigneur a utilisé des images, sous forme 
      de paraboles, pour communiquer ses éloges et ses condamnations. 
 
4.  Les images soulignent les potentiels de l'individu. Elles illustrent les   
     qualités encore immatures d'une personne. 
 
Le quatrième élément de la bénédiction est "Décrire un Avenir Spécial". 
 
Description d'un Avenir Spécial 
 
Annoncer un avenir particulier à un enfant est une part tellement importante de la 
bénédiction! Quand quelqu'un sent dans son cœur que l'avenir est plein d'espoir et qu'il 
faut le désirer, cela peut grandement affecter son attitude dans la vie. 
 
Dans l'Ancien Testament, le quatrième élément de la bénédiction décrivait un avenir 
spécial pour les enfants. Nous le voyons dans les paroles qu'Isaac a prononcées à 
l'encontre de Jacob. 
 
"Que Dieu te donne la rosée qui tombe du ciel, les riches produits de la terre, du blé et du 
vin en abondance. Que des nations soient à ton service, que des peuples se prosternent 
devant toi. Sois le maître de tes frères, qu'ils s'inclinent devant toi! Maudit soit celui qui 
te maudira, béni soit celui qui te bénira!" 
 
Quand Isaac disait ces paroles, une bonne part de la bénédiction de son fils résidait dans 
l'avenir. L'image d'un avenir prospère constituait un don puissant. 
 
Les enfants sont pleins du potentiel nécessaire à devenir ce que Dieu veut qu'ils soient. 
C'est comme si le Seigneur les plaçait sur notre seuil un jour pour que nous, les parents, 
soyons les serviteurs de leurs facultés. Pendant le temps que nos enfants passent à la 
maison, les mots que nous leur disons peuvent les envelopper comme un cocon. Ce que 
nous disons modèle, développe leurs pensées et leur mode de réflexion. Des mots aimants 
qui décrivent un avenir spécial aident les enfants à changer et à se développer de façon 
posit ive. 
 
Car moi, le Seigneur, je sais bien quels projets je forme pour vous; et je vous l'affirme: ce 

ne sont pas des projets de malheur, mais des projets de bonheur. 
Je veux vous donner un avenir à espérer. 

Jérémie 29, v. 11 
 

Passez du temps dans la prière en demandant à Dieu de vous montrer un peu de l'avenir 
de votre enfant. Parce qu'il connaît les plans qu'Il a pour lui, des plans de bonheur pour 
lui donner de l'espoir. Prononcez- les sur votre enfant. Voici maintenant le quatrième 
élément d'une bénédiction: "un Engagement Actif. 
 
 



Un Engagement Actif 
L'engagement est très important parce que, comme nous l'avons vu, les paroles de 
bénédiction ne sont pas suffisantes. Il faut qu'elles soient étayées par l'engagement de la 
personne à voir la bénédiction se réaliser. 
 
Première Etape: Remettre la personne à bénir au Seigneur 
Quand vous considérez les bénédictions dans l'Ancien Testament, vous découvrez 
comment les patriarches confiaient leurs enfants au Seigneur. Une des raisons pour 
lesquelles ils en appelaient à Dieu pour confirmer la bénédiction de leur enfant était la 
certitude qu'ils avaient de Son engagement envers eux. 
 
Deuxième Etape: Engager Nos Vies dans Leur Intérêt Il y faut engager notre temps, notre 
énergie et nos ressources. Pourtant, Jacob a remarqué un autre principe important dans la 
bénédiction des enfants. Il a reconnu que chacun de ses enfants était unique. En bénissant 
un enfant, nous devons nous intéresser personnellement à chaque enfant. Plus nous 
connaîtrons nos enfants et leurs besoins spécifiques, mieux nous serons capables de leur 
accorder une bénédiction spécifique et unique. Bénir nos enfants implique de comprendre 
leur tournure d'esprit. De plus, c'est vouloir faire ce qui est le mieux pour eux - même si 
cela signifie les corriger quand ils sont dans l'erreur. 
 
Troisième Etape: Devenir l'Elève de Ceux que Nous Voulons Bénir 
Quand on devient élève de son enfant, il faut persévérer avec amour dans la 
communication avec celui qu'on bénit. Deuxièmement, il est important de partager des 
activités. Non seulement cela nous rapprochera, mais partager des activités avec nos 
enfants nous offre des occasions formidables d'apprendre à les connaître. Prendre 
l'initiative de poser des questions constitue sans doute une troisième voie pour devenir 
l'élève de nos enfants. Quatrième point, les écouter avec toute notre attention. 
 
L'engagement a un prix. Si vous vous engagez sérieusement à bénir ceux que vous aimez, 
attendez-vous à en payer le prix. Pas en monnaie sonnante, mais en temps, en énergie et 
en efforts. 
 
Cela en vaut- il la peine? A vous de juger! 
 
Les extraits ci-dessus proviennent de The Blessing (La bénédiction)  de Gary Smalley et John Trent, Ph. D., 
copyright 1986, Thomas Nelson éditeurs, Nashville, TN. 
 

Bénédictions du Seigneur pour Vous 
 
Psaume 3, v. 9 
Seigneur, c'est toi qui peut sauver. Que ta bénédiction soit sur ton peuple! 
 
Psaume 24, v. 5 
Ils recevront la bénédiction du Seigneur et l'approbation de leur Dieu, le Sauveur. 
 
Psaume 67, v. 2 
Ô Dieu, accorde-nous ton appui et bénis-nous; fais-nous bon accueil. 



 
Psaume 67, v. 7 
La terre a donné des produits; que Dieu, notre Dieu, nous bénisse! 
 
Psaume 67, v. 8 
Oui, que Dieu nous bénisse, et que les peuples les plus lointains reconnaissent son 
autorité! 
 
Psaume 133, v. 3 
C'est comme la rosée qui descend du mont Hermon sur les hauteurs de Sion. Car c'est là, 
à Sion, que le Seigneur donne sa bénédiction, la vie, pour toujours. 
 
Proverbes 10, v. 22 
Seule la bénédiction du Seigneur donne la prospérité. Les efforts de l'homme n'y ajoutent 
rien. 
 
Esaïe 44, v. 3 
Car je vais verser de l'eau sur le pays qui meurt de soif, et faire couler des ruisseaux sur la 
terre desséchée. Je vais répandre mon Esprit sur tes enfants et ma bénédiction sur tes 
descendants. 
 
Malachie 3, v. 10 
Apportez donc réellement la dixième partie de vos revenus dans mon temple pour qu'il y 
ait toujours de la nourriture en réserve. Vous pouvez me mettre à l'épreuve à ce sujet, 
moi, le Seigneur de l'univers. Vous verrez bien que j'ouvrirai pour vous les vannes du ciel 
et que je vous comblerai de bienfaits. 
 
Galates 3, v. 14 
Il en fut ainsi pour que la bénédiction promise par Dieu à Abraham soit accordée aux 
non-Juifs grâce à Jésus-Christ, et pour que nous recevions par la foi l'Esprit promis par 
Dieu. 
 

Chapitre Cinq:  
L'Art de Jeûner 

 
Je me mis à jeûner et, 

vêtu d'habits enétoffe grossière, 
la tête couverte de cendres, 

je me tournais vers le 
Seigneur Dieu pour le prieret 
lui adresser des supplications. 

 
 
 
 



L’Art de Jeûner 
 
Il était une fois un homme dont le fils rebelle ressemblait beaucoup au fils prodigue de 
Luc 15, v. 11-24. Des paroles de colère avaient détruit ce qui restait de leur relation. Le 
fils sans prévenir "partit pour un pays éloigné". 
 
Le père était désespéré. Dans sa détresse, il prit le temps de jeûner et de prier pour son 
fils. Chaque jour des neuf années qui suivirent, le père se leva de bon matin. Au lieu de 
manger son repas du matin, il consacrait deux heures à prier pour son têtu de fils. 
 
"Alors, il se mit à réfléchir sur sa situation et se dit: ‘Tous les ouvriers de mon père ont 
plus de nourriture qu'ils n'en peuvent manger, tandis que moi, ici, je meurs de faim! Je 
vais partir pour retourner chez mon père et je lui dirai: Mon père, j'ai péché contre Dieu et 
contre toi, je ne suis plus digne que tu me regardes comme ton fils. Traite-moi donc 
comme l'un de tes ouvriers.’ Et il partit pour retourner chez son père. 
 
Tandis qu'il était encore assez loin de la maison, son père le vit et en eut     profondément 
pitié: il courut à sa rencontre, le serra contre lui et l'embrassa.” (Luc 15, v. 17-20) 
 
Après neuf longues années, son fils revint à la maison. "Car mon fils que voici était mort 
et il est revenu à la vie, il était perdu et je l'ai retrouvé." (Luc 15, v. 24) 
 
Jeûner n'est pas le moyen "d'obtenir ce que nous voulons" de Dieu. C'est en fait une 
discipline où nous renonçons à la chair pour chercher le Seigneur et Son chemin dans un 
domaine particulier. 
 
Ce qui suit est une Etude sur le Jeûne par Diane S. Dew, copyright 1976, 1977, 1998  
 
"Je me mis à jeûner et, vêtu d'habits en étoffe grossière, la tête couverte de cendres, je me 
tournais vers le Seigneur Dieu pour le prier et lui adresser des supplications. Je présentai 
au Seigneur mon Dieu cette prière de confession des péchés :…" (Daniel 9, v. 3-4) 
 
I.  Y a-t- il une place pour le jeûne à l'époque du NouveauTestament? 
  A.  Jésus n'exigeait pas le jeûne de ses disciples. 
 Matthieu 9, v. 14 (Marc 2, v. 18; Luc 5, v. 33): "Les disciples de 

Jean-Baptiste s'approchèrent alors de Jésus et lui demandèrent: Pourquoi nous  et 
les Pharisiens jeûnons-nous souvent tandis que tes disciples ne le font pas? 

   B.  Mais Jésus a parlé d'un jour quand il y aurait place pour le jeûne 
 Matthieu 6, v. 16-18 (pas "si", mais "quand vous jeûnez…"):  
            "Quand vous jeûnez.. Mais toi, quand tu jeûnes…" 
 
 Matthieu 9, v. 14-15 (Luc 5, v. 34-35): "Et Jésus leur répondit: - 
             Pensez-vous que les invités d'une noce peuvent être tristes pendant 
             que le marié est avec eux? Bien sûr que non! Mais le temps 
             viendra où le marié leur sera enlevé; alors ils jeûneront." 
 



II.  Quels principes sont avancés dans l'Ecriture concernant le jeûne? 
   A.  Il doit se pratiquer dans l'humilité et le secret. 
 Matthieu 6, v. 16-18: "Quand vous jeûnez, ne prenez pas un air  
 triste comme font les hypocrites: ils changent de visage pour que 
 tout le monde voie qu'ils jeûnent. Je vous le déclare, c'est la vérité: 
      ils ont déjà leur récompense. Mais toi, quand tu jeûnes, lave-toi le  
 visage et peigne tes cheveux, afin que les gens  ne se rendent pas  
 compte que tu jeûnes. Seul ton Père qui est là, dans le secret, le 
 saura et ton Père, qui voit ce que tu fais en secret, te récompensera." 
 
 Luc 18, v. 9-14: "Jésus dit la parabole suivante à l'intention de 
 ceux qui se croyaient justes aux yeux de Dieu et méprisaient les 
 autres: - Deux hommes montèrent au temple pour prier; l'un était 
 Pharisien, l'autre collecteur d'impôts. Le Pharisien se tenait à part 
  et priait ainsi: "ô Dieu, je te remercie de ce que je ne suis pas 
 comme le reste des hommes… Je jeûne deux jours par semaine et 
 je te donne la dixième partie de tout ce que je gagne. Et le         
 collecteur d'impôts, lui, se tenait à distance et n'osait pas même 
 lever les yeux vers le ciel, mais il se frappait la poitrine et disait: 
 "ô Dieu, aie pitié de moi, qui suis un pécheur." Je vous le dis, 
 ajouta Jésus, cet homme était en règle avec Dieu quand il retourna  
 chez lui, mais pas le Pharisien. Car tout homme qui s'élève sera 
 abaissé, et celui qui s'abaisse sera élevé. 
 
  B.  Jeûner est étroitement lié à la prière et à la lecture de la Parole. 
 1 Samuel 1, v. 6-8, 17-18, etc. "Quant à Peninna, l'autre femme,  
 elle cherchait sans cesse à l'humilier. Une année, comme Anne se 
 mettait à pleurer et ne voulait rien manger, son mari lui demanda: 
 - Anne, pourquoi pleures-tu? Pourquoi ne veux-tu rien manger? 
 Pourquoi es-tu si triste?… Alors Héli déclara: - Va en paix. Et que 
 le Dieu d'Israël t'accorde ce que tu lui as demandé…" 
 
 Néhémie 1, v. 4: "Lorsque j'entendis ces nouvelles, je 
        m'assis pour pleurer; durant plusieurs jours je restai dans 
        l'affliction, en jeûnant. Je me mis à prier le Dieu du ciel." 
                                        
 Néhémie 9, v. 1-3: "Le vingt-quatrième jour du même mois, les 
 Israélites se rassemblèrent pour un jeûne… Ils se tinrent à l'écart 
 des non-Juifs et confessèrent qu'ils avaient péché… et écoutèrent 
 debout, pendant trois heures, la lecture faite dans le livre de la loi 
 du Seigneur leur Dieu; pendant trois autres heures, ils se tinrent 
 inclinés devant le Seigneur Dieu, pour lui demander pardon." 
 
 Daniel 9, v. 3, 20: "Je me mis à jeûner et, vêtu d'habits en étoffe  
 grossière, la tête couverte de cendres, je me tournais vers le  
 Seigneur Dieu pour le prier et lui adresser des supplications … Je 



 continuai de prier, de confesser mes fautes et celles d'Israël mon 
 peuple, et d'adresser mes supplications au Seigneur mon Dieu …" 
 
 Joël 2, v. 12: "Il est encore temps, maintenant, de revenir à moi, 
 déclare le Seigneur. Faites- le de tout votre cœur: jeûnez, pleurez  
             et suppliez-moi." 
 
 Jonas 3, v. 7: "Par ordre du roi et de ses ministres, il est 
 interdit aux hommes et aux bêtes de manger quoi que ce soit et de 
 boire. Hommes et bêtes doivent être couverts d'étoffes de deuil. 
 Que chacun supplie Dieu de toutes ses forces … Peut-être      
 qu'ainsi Dieu changera d'avis, mettra fin à sa grande colère …  
 Dieu vit …" 
 
 Luc 2, v. 37: "puis, demeurée veuve, elle était parvenue à l'âge de 
 quatre-vingt-quatre ans. Elle ne quittait pas le temple, mais elle 
 servait Dieu jour et nuit : elle jeûnait et elle priait." 
 
 Actes 9, v. 9: "Pendant trois jours, il fut incapable de voir et il ne 
 mangea et ne but rien." 
 
 Actes 13, v. 2: "Un jour, pendant qu'ils célébraient le culte du 
 Seigneur et qu'ils jeûnaient, le Saint-Esprit leur dit..." 
 
 Actes 14, v. 23: "Dans chaque église, ils leur désignèrent des 
 anciens et, après avoir jeûné et prié, ils les recommandèrent au 
 Seigneur…" 
 
C.  Un jeûne peut être complet ou partiel. 
      1.   Exemples de jeûnes complets: 

Deutéronome 9, v. 9, 18: "…Je suis resté jours et quarante nuits sur la montagne, 
sans rien manger ni boire." 

 
 Esdras 10, v. 6: 3: "Esdras …refusa de manger ou de boire,  
             tellement il était affligé …" 
 
 Esther 4, v. 16: "Va rassembler tous les Juifs … Pendant trois  
             jours et trois nuits ne prenez ni nourriture ni boisson." 
 
 Actes 9, v. 9: "… Pendant trois jours, il ne mangea et ne but rien." 
 
 Actes 27, v. 33: "… Voici quatorze jours que vous attendez et que 
     vous restez sans rien manger." 
 
    2.  Exemples de jeûnes partiels (seulement abstinence de certains  
         aliments): 



 
 1 Rois chapitre 17 
 
 Daniel 10, v. 3: "Je ne mangeai aucun mets délicat, je ne  
            consommais ni viande ni vin, et je renonçais à me coiffer jusqu'à 
   ce que ces trois semaines soient passées." 
  
 D.  Il y a place pour le jeûne collectif (en groupe) et le jeûne individuel 
       (personnel) 
    1. Exemples de jeûne collectif: 
 1 Samuel 7, v. 5-6: "Samuel ordonna ensuite: - Que tout le peuple 
 serassemble … ils se rassemblèrent … ils jeûnèrent …" 
 
 2 Chroniques 20, v. 33 
 

Esdras 8, v. 21-23: "Je décidai que nous devions tous jeûner… Nous avons donc 
jeûné…" 

 
 Néhémie 9, v. 1: "… les Israélites se rassemblèrent pour un jeûne." 
 
 Joël 2, v. 15-16: "… ordonnez un temps de jeûne, convoquez une  
 assemblée." 
 
 Jonas 3, v. 5-10: "Ils décidèrent de jeûner et chacun, du plus riche  
 au plus pauvre…" 
  
    2.  Exemples de jeûne individuel 
 2 Samuel 12, v. 15-16, 22-23: "… il se mit à jeûner et, quand il 
 rentrait chez lui, il passait la nuit couché à même le sol." 
 
 1 Rois 21, v. 27-29: "Lorsque le roi Achab eut entendu le  
         message du Seigneur, il s'humilia en déchirant ses  
         vêtements, en portant une étoffe grossière directement sur 
         la peau et en jeûnant… et il marchait à pas lents." 
 
 Psaume 35, v. 13: "Quand mes adversaires étaient malades, je 
            manifestais ma tristesse, je m'humiliais en m'abstenant de   
 manger…" 
 
 Daniel 9, v. 3: "Je me mis à jeûner et, vêtu d'habits en étoffe 
            grossière, la tête couverte de cendres, je me tournais vers le 
            Seigneur Dieu pour le prier…" 
 
 Luc 2, v. 36-37: "Il y avait aussi une prophétesse, appelée Anne,… 
            elle était parvenue à l'âge de quatre-vingt-quatre ans. Elle ne  
            quittait pas le temple, mais elle servait Dieu jour et nuit : elle  



             jeûnait et elle priait." 
 
 Actes 9, v. 9: "… il ne mangea et ne but rien. 
 
III.  Jeûner en soi n'a aucune valeur spirituelle (Esaïe 58; Jérémie 14, v. 12;  
        1Corinthiens 8, v. 8) - "Ce qui naît d'un père humain est humain," 

 
 Jean 3, v. 6 - mais c'est l'attitude d'un cœur qui Le recherche sincèrement à 

       qui Dieu répond par la bénédiction. 
  

Joël 2, v.  13: "Il ne suffit pas de déchirer vos vêtements, c'est votre cœur qu'il 
faut changer." 

 
 Romains 14, v. 6, 17 
 
 1 Corinthiens 15, v. 50 
 
  A.  Seul le jeûne accompli pour un motif juste, celui de glorifier Dieu, 
       peut Lui plaire. 
 Esaïe 58: "Mais ils me demandent: A quoi bon pratiquer le jeûne, 
   si tu ne nous vois pas? … Jeûner ne vous empêche pas de saisir 
 une bonne affaire … ni de vous quereller ou de donner des coups 
 de poing? … Est-ce  en cela que consiste le jeûne tel que je l'aime,  le jour où l'on 

s'humilie? …Le jeûne tel que je l'aime, le voici, vous le savez bien : c'est libérer 
les hommes injustement enchaînés, c'est les débarrasser du joug qui pèse sur eux, 
c'est rendre la liberté à ceux qui sont opprimés, … c'est partager ton 

 pain avec celui qui a faim, c'est ouvrir ta maison aux pauvres et  
 auxdéracinés, fournir un vêtement à ceux qui n'en ont pas…" 
 
 Zacharie 7, v. 5-6: …Depuis soixante-dix ans vous jeûnez et vous 
 vous lamentez … mais ce n'est pas pour me plaire que vous 
 observez ces jeûnes!" 
 
 Luc 18, v. 9-14: "Le Pharisien se tenait à part et priait 
 ainsi: ô Dieu, je te remercie de ce que je ne suis pas 
 comme le reste des hommes…. Je jeûne deux fois par 
 semaine… " 
 
  B.  La même Bible qui nous apprend à nous abstenir de certaines 
       nourritures (comme Dieu le dirige) nous avertit aussi contre le fait de 
       mettre à l'épreuve le Seigneur (Matthieu 4, v. 7). 
    1.  Nos corps sont le temple du Saint Esprit (1 Corinthiens 6, v. 9) et 
         nous devons en prendre soin (v. 20). 
 
    2.  Il serait bénéfique pendant un temps pour nous d'exercer une 
         discipline sévère pour "traiter durement mon corps et le maîtriser 



         sévèrement …" (1 Corinthiens 9, v. 27), d'être "modérés en toutes 
         choses" (1 Corinthiens 9, v. 25) mais nous devons aussi réaliser que 
         "ce qui est né de père humain est humain" et que nous ne pouvons 
         pas produire de résultats spirituels - si sincères que soient nos 
         intentions - de ce qui est purement humain. 
 
    3.  Refuser les plaisirs naturels de la chair peut nous aider à être plus en 
         harmonie pour entendre la voix du Seigneur (Deutéronome 9, v. 18, 
         25, etc.) mais nous place aussi dans une situation plus sensible aux 
         attaques de l'ennemi. C'est après avoir jeûné 40 jours que Jésus a dû 
         affronter les très violentes attaques de Satan (Matthieu 4, v. 1-3; Luc 
         4, v. 1-2). 
 
  C.  L'Ecriture nous avertit que dans les derniers jours, il y aura des "gens 
       qui enseigneront qu'il est mauvais de se marier et de manger certains 
       aliments," etc. (1 Timothée 4, v. 1-3). Nous devons mettre les esprits à  
       l'épreuve pour voir s'ils sont de Dieu (1 Jean 4, v. 1). 
 
IV.  Quelle devrait être la durée d'un jeûne?  
  A.  Les personnages bibliques jeûnaient et cherchaient Dieu avec  
       diligence jusqu'à ce qu'ils obtiennent de Dieu ce qu'ils voulaient (voir 
        les exemples d'Anne, 1 Samuel 1, v. 6-8, 17-18; et de Paul, Actes 9, v.  
        9, 17-19) - ou jusqu'à ce que le Seigneur leur montre clairement qu'ils 
        n'obtiendraient tout simplement pas ce qu'ils avaient demandé 
        (comme dans le cas de David, 2 Samuel 12, v. 15-23). 
 
  B.  La durée d'un jeûne peut varier 
    1.  Une nuit - Daniel 6, v. 18 
 

2. Un jour - 1 Samuel 7, v. 6; 2 Samuel 1, v. 12; 3, v. 35; Juges 20, v. 26 
 

3.  Trois jours et trois nuits - Esther 4, v. 16; Actes 9, v.9, 17-19 
               
4.  Sept jours - 1 Samuel 31, v. 13; 2 Samuel 12, v. 16-23 
 
5.  Quatorze jours - Actes 27, v. 33-34 
 
6.  Vingt-et-un jours - Daniel 10, v. 3-13 
 
7.  Quarante jours -  
         a) Moïse (à deux occasions)   
             Exode 24, v. 18; 34, v. 28 
             Deutéronome 9, v. 9, 18, 25-29; 10, v. 10  
         b) Elie 
             1 Rois 19, v. 8  
        c) Jésus  



             Matthieu 4, v. 2 (Marc 1, v. 13; Luc 4, v. 2) 
 
V. Pourquoi jeûner? 
    On trouve plusieurs occasions de jeûner dans l'Ecriture. 
  A.  La désignation des anciens et l'envoi des apôtres dans un ministère. 
 Actes 13, v. 3: "Alors, ils jeûnèrent et prièrent, puis posèrent les 
 mains sur eux et les laissèrent partir." 
 
 Actes 14, v. 23: "Dans leur église, ils leur désignèrent des anciens 
 et, après avoir jeûné et prié, ils les recommandèrent au Seigneur…" 
  
  B.  Intercession pour le peuple de Dieu 
 Exode 24, v. 18 
 Deutéronome 9, v. 8-9, 12-20, 23-27 
 Esdras 10, v. 6 
 Daniel 9, v. 3-4 
 Joël 2, v. 12-14, 17-18 
 Jonas 3, v. 5-10 
                                                
  C.  S'humilier et se discipliner 

1 Rois 21,v. 27-29: "… Regarde combien Achab est devenu humble devant moi, 
dit- il." 

 Psaume 35, v. 13: "… je m'humiliais en m'abstenant de manger." 
 Psaume 69, v. 10: "Je m'humilie en m'abstenant de manger …" 
  D.  Chercher le Seigneur et Son chemin 
         Juges 20, v. 26-28, etc.: "Alors toute la population 
         d'Israël se rendit à Béthel. Les gens s'y assirent en 
         présence du Seigneur pour se lamenter et, ce  
  jour- là, ils jeûnèrent jusqu'au soir. … Les Israélites consultèrent le 
 Seigneur pour savoir s'ils devaient encore aller combattre … Le 
 Seigneur leur répondit : - Allez-y! …" 
 
 2 Chroniques 20, v. 3: "Pris de peur, Josaphat décida de consulter 
 le Seigneur et imposa un jeûne à tout le royaume de Juda." 
 
 Esdras 8, v. 21-23: "… je décidai que nous devions tous jeûner et 
 manifester ainsi notre humble soumission à notre Dieu afin qu'il 
 nous accorde un voyage paisible, à nous et à nos familles, avec 
 nos biens. J'aurais eu honte de demander à l'empereur de nous  
 fournir une escorte … pour nous protéger … contre nos ennemis; 
 en effet nous lui avions affirmé que notre Dieu étend sa main  
 protectrice sur tous ses fidèles … Nous avons donc jeûné, nous 
 avons demandé à notre Dieu de nous protéger, et il a exaucé notre 
             prière." 
 
  E.  Repentance et confession des péchés 



 1 Samuel 7, v. 6 
 1 Rois 21, v. 27-29 
 
 Esdras 10, v. 6: " … Mais il refusa de manger ou de boire,  
 tellement il était affligé par la faute grave …" 
 
 Néhémie 1, v. 4-7, etc.: " …Lorsque j'entendis ces nouvelles, je 
 m'assis pour pleurer; durant plusieurs jours je restai dans            
 l'affliction, en jeûnant. Je me mis à prier le Dieu du ciel …" 
  
 Néhémie 9, v. 1-3: " … les Israélites se rassemblèrent pour 
 un jeûne … Ils se tinrent à l'écart des non-Juifs et  
 confessèrent qu'ils avaient péché … pendant trois autres 
 heures, ils se tinrent inclinés … pour lui demander pardon. 
 
        Daniel 9, v. 3-5, 20: " …Je continuai de prier, de confesser 
 mes fautes et celles d'Israël mon peuple … 
 
 Jonas 3, v. 5-10 
  F.  Recevoir la guérison 
           1 Samuel 1, v. 5-11, 18-20 
           2 Samuel 12, v. 15-16, 22-23 
           Esaïe 58, v. 8 
           Actes 9, v. 9, 17-19 
 
  G.  Demander à Dieu de retenir Son jugement 
 Deutéronome 9, v. 18, 25: "Ensuite, je suis tombé à terre devant le 

Seigneur … sans rien manger ni boire. J'ai fait cela à cause du péché que vous 
aviez commis … Lorsque le Seigneur a menacé de 

 vous exterminer … Je lui ai adressé cette prière: … ne détruis pas  
 le peuple qui t'appartient …" 
 
 Esaïe 58, v. 9 
 
  H.  Préparation à recevoir la parole de Dieu 
 Deutéronome 9, v. 18, 25 
 Esaïe 58, v. 9 
 
  I.  Délivrance spirituelle 

Esaïe 58, v. 6: "Le jeûne tel que je l'aime, le voici, vous le savez bien : c'est 
libérer les hommes … les débarrasser du joug qui pèse sur eux, c'est rendre la 
liberté à ceux qui sont opprimés …" 

 
 Marc 9, v. 29 (Matthieu 17, v. 21): "C'est par la prière   
 seulement qu'on peut faire sortir ce genre d'esprit." 
 



  J.  Chercher du secours dans le temps de la détresse 
       2 Chroniques 20, v. 3: "Pris de peur, Josaphat décida de 
       consulter le Seigneur et imposa un jeûne…" 
 
  K. Pleurer la mort de quelqu'un (2 Samuel 1, v. 12; 3, v. 35); par   
       compassion pour la sécurité de quelqu'un (Daniel 6, v. 18); ou face 
       aux menaces sur la vie de quelqu'un (Esther 4, v. 3; 9, v. 1-3). 
 
  L.  Chercher une protection 
 Esdras 8, v. 21-23 
 
  M.  Manquer du nécessaire, dans un besoin : 
 2 Corinthiens 11, v. 27: " … souvent j'ai été privé de sommeil; j'ai    

eu faim et soif; souvent j'ai été obligé de me passer de nourriture."  
 
VI. Le jeûne est une facette précieuse et importante de la vie chrétienne, mais ne 
constitue pas le moyen infaillible d'obtenir ce que nous voulons" de Dieu. (Jérémie 14, 
v. 12: "Même s'ils jeûnent, je n'écouterai pas leur supplication …" Exemple: 2 Samuel 
12, v. 15-23 (le fils de David est mort quand même). L'obéissance vaut mieux que des 
sacrifices (1 Samuel 15, v. 22). 
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